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En bref Correctif

• A Destination: monde le mer­
credi 1er octobre à 19 h 00, 
l'Angleterre sera l’enjeu d'une 
émission où trois concurrents 
tenteront de s'approprier le 
gros lot: deux billets d’avion 
pour n'importe quelle destina­
tion et trois semaines de frais 
de séjour couverts par Radio- 
Canada. Les téléspectateurs 
sont invités à participer à l'é­
mission en répondant à une 
question qui leur sera posée à 
l'écran. Les réponses devront 
être acheminées à l’émission 
par carte postale et, au prin­
temps 76, la personne gagnante 
recevra une allocation de voya­
ge de $2,000.00. Destination: 
monde est une réalisation de 
Lise Chayer animée par André 
Vigeant.

• Le lundi 29 septembre à 19 
heures 30, le magazine préolym­
pique Jo invite les téléspecta­
teurs à voir une émission con­
sacrée à la gymnastique. Loui­
se B.-Tardif et Gaston Dagenais 
réalisent cette émission qu’ani­
me René Lecavalier. Commenta­
teur: Richard Garneau. Textes: 
Yvon Doré et Louis Chantigny.

Richard Garneau
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• Pour Femme d’aujourd'hui, la
réalisatrice Jeannette Tardif a 
tout récemment enregistré une 
entrevue d'une heure avec Cla­
ra Malraux, écrivain et journa­
liste qui fut notamment la com­
pagne d'André Malraux au dé­
but de sa carrière. L’heure et la 
date de diffusion de cette émis­
sion seront annoncées sous 
peu.

• Jean-Louis Barrault, comédien 
et metteur en scène, sera l’invi­
té de la série Rencontres le 
mardi 7 octobre à 23 h 00. Mar­
cel Brisebois a interviewé le cé­
lèbre comédien français à son 
théâtre d’Orsay, le long de la 
Seine, et leur entretien aura 
entre autres pour objet le livre 
que J. L. Barrault publiait ré­
cemment sous le titre Comme 
je le pense. Il y est question 
de ce qu'est un comédien par 
rapport à la vie réelle et de la 
passion avec laquelle Barrault 
a vécu cette expérience au 
cours de sa longue carrière. L'é­
mission et réalisée par Raymond 
Beaugrand-Champagne.
• Invité par l'Office national du 
tourisme tunisien, Monsieur B, 
Jacques Boulanger, s'envolait 
vers la Tunisie en juin dernier 
avec le réalisateur Maurice Du­
bois, Michel Gaumont, assistant 
à la production et Nicole Bou­
langer, script-assistante. De ce 
voyage, l’équipe a rapporté une 
émission produite sur place en 
collaboration avec la Radiotélé­
vision tunisienne (RTT) et la 
Radiotélévision belge (RTB) qui 
sera présentée aux Beaux Di­
manches, le 7 septembre à 19 h 
30. En vedette: Michèle Richard, 
Diane Juster, Michel Louvain, 
deux groupes folkloriques de Tu­
nisie ainsi que l’interprète bel­
ge Jean Vallée et la chanteuse 
française Sabrina Lory.

Jacques Boulanger

Les Coqueluches 
12 h 30
lundi 15 septembre: «Création», 
avec Claude Lafortune, décora­
teur-illustrateur. Karo, Nathalie 
Suzanne, Huguette Joyai et Mi­
chel Stax.
mardi 16: «Tendresse»: les pro­
duits de la laine. Robert Demon- 
tigny, Christine Chartrand, John 
Stanzel, danseur des Grands 
Ballets canadiens, 
mercredi 17: «Showbizz»: Simo­
ne Langlois, chanteuse françai­
se, Ranee Lee, Michel Louvain, 
Lyne Renaud et Guilda. 
jeudi 18: «Fête»: ouverture de 
la chasse à Rimouski. Les Mi­
mes électriques, Thérèse Rioux, 
reine des violoneuses; Gaétane 
Breton, Richard Cyr et Laurence 
Lepage.
vendredi 19: «L'Information». Ni­
cole Perrier, Patrick Normand, 
Nicole Martin et Jimmy Bond, 
lundi 22: «Showbizz»: Patsy Gal­
lant.
mercredi 24: «Fête»: le 225e an­
niversaire de St-Eustache, avec 
le chef de police et les Légaré. 
Chanteurs: Tex, Yoland Gué- 
rard et Yolande Dulude. 
jeudi 25: «Création»: la photo­
graphie. Guy Trépanier, Louise 
Sauvé et Suzanne Jacob, 
vendredi 26: «Tendresse»: le 
duo Albatros, Jacques Lepage 
et René Claude.

lundi 15:
17 h 00
Cosmos 1999: «L’Enfant d'AI- 
pha». Une jeune femme d'Alpha 
met un enfant au monde. Sou­
mis à un rayon vert d’origine 
inconnue, le bébé croît soudai­
nement de 5 ans.

mercredi 17:
19 h 30
Consommateurs avertis: Bilan 
de l'Office de protection du con­
sommateur; «Vacances-familles» 
(vacances à la ferme), et les 
bottes d’hiver.

mercredi 24:
23 h 00
Cinéma canadien: Les Corps cé­
lestes. Comédie satirique écrite 
et réalisée par Gilles Carie, a- 
vec Donald Pilon, Carole Laure, 
Micheline Lanctôt, Jacques Du- 
filho et Yvon Barrette. En dé­
cembre 1938, un proxénète et

son associée Sweetie s’amè­
nent avec sept filles dans une 
ville minière du Nord-Ouest qué­
bécois pour y établir une mai­
son de passe (Can. 73).

vendredi 26:
19 h 30
Marcus Welby, M.D.: «Fureur 
noire» (1 re de 2). La jeune Su­
zanne Davis a subi la transplan­
tation d'un rein. Elle veut met­
tre un terme à ses relations a- 
vec Wayne Trent. Ce dernier 
harcèle Suzanne et le docteur 
Kelly se mêle le l’affaire.
24 h 30
Ciné-nuit: Le Carnaval des bar­
bouzes. Policier réalisé par 
Louis Soulanes, et Joël Liss- 
chietz, avec Stewart Granger 
et Pascale Petit. Un présumé 
assassin se réfugie chez un 
professeur, qui, pendant la nuit, 
lui racontera trois histoires. Au 
petit matin, le criminel n'est 
plus celui que l’on pense... (Fr.- 
it.-aut. 66).
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Année Internationale de la femme

«La conférence 
internationale de Mexico»

Le samedi 27 septembre à 
21 heures, la chaîne française 
de Radio-Canada télévisera un 
reportage d'une heure sur la 
conférence qui s'est déroulée 
à Mexico du 19 juin au 2 juil­
let, à l'occasion de l’année de 
la femme.

Aline Desjardins animera tou­
te l'émission, réalisée par Jac 
Segard sur des images de Jean- 
Pierre Lefebvre, avec la colla­
boration de Jean-Marc Michel 
au son, de Nicole Chevalier au 
montage et de Francine Tardy, 
script-assistante; Aline Desjar­
dins a en outre travaillé aux re­
cherches et à la documentation 
avec Brigitte Morisette.

Grâce au travail de cette 
équipe, qui n'a pas épargné sa 
peine pour nous informer de la 
situation de la femme en 1975, 
nous pourrons assister, un peu 
comme si nous y étions, à cette 
fameuse conférence internatio­
nale qui a réuni dans la capita­
le mexicaine plusieurs grandes 
personnalités du monde féminin 
des cinq continents. Ainsi ver­
rons-nous Elisabeth Reid, con­
seillère du Premier ministre 
d'Australie en matière de po­
litique féminine, et qui fut en 
quelque sorte la vedette de la 
conférence; nous verrons aussi 
l’Américaine Betty Friedan, dont 
les livres ont tant fait pour 
éveiller les femmes à la liber­
té, la Française Marcelle De­
vaud, ancien membre du Sénat, 
la Thaïlandaise Mallica Vajra-

Jac Segard, réalisateur du re­
portage spécial qui sera télévi­
sé samedi 27 septembre à 21 
heures, a été photographié à 
Mexico en compagnie d'Aline 
Desjardins, animatrice de l’é­
mission, et de Francine Tardy, 
script-assistante.

Concerto
dimanche 28, 11 h 30

thon. Parmi les autres délé­
guées, nous verrons ou enten­
drons le Dr Ghitia El Khayat, 
du Maroc, Yolanda Prado, du 
Brésil, Lucibou Nkanza, du Zaï­
re, le sénateur Renata Caret- 
toni, d'Italie, le Dr Marie Lan- 
gegr, d’Argentine, Marie de Jé­
sus Haller, d’Angola. Odette 
Goncet, secrétaire générale de 
la Fédération internationale d’é­
conomie familiale, se trouvait à 
Mexico à titre privé.

Aline Desjardins résume sur 
place les travaux des déléga­
tions et elle interviewe notam­
ment Elvi Sipila, secrétaire gé­
nérale de la conférence.

L’émission se présente en 
deux blocs distincts. L'un est 
consacré à l'expression des opi­
nions et des revendications fé­
minines sur le plan mondial. 
L’autre est un exposé des faits 
majeurs qui se sont produits au 
cours des séances, et il com­
porte une évaluation des tra­
vaux; on y démontre en outre 
la nécessité d'organiser d'au­
tres manifestations du même 
genre, puis on résume la poli­
tique finale et le plan d'action 
qui résultent de cette assem­
blée extraordinaire.

De fait, il y eut en juin der­
nier à Mexico deux conféren­
ces internationales sur la fem- 
fe: la plénière, officielle, em­
preinte d'une certaine rigidité, 
et la parallèle, officieuse bien 
sûr, qui était une véritable tri­
bune.

Jac Segard a demandé à cinq 
ou six personnes de bien re­
garder l'émission spéciale du 
samedi 27 septembre à 21 heu­
res, afin qu’elles puissent par­
ticiper à Femme d'aujourd'hui 
du 1er octobre à 13 h 35, où el­
les seront invitées à analyser 
les travaux de la conférence 
internationale de Mexico.

L'émission spéciale du same­
di 27 septembre à 21 heures, à 
la télévision française de Ra­
dio-Canada, sera l'occasion pour 
tous de faire le point sur le fémi­
nisme dans le monde, en cette 
année de la femme. Ne man­
quez pas ce reportage qui éclai­
re plus d'un aspect de la condi­
tion féminine et nous aide à la 
mieux comprendre.

Henri Brassard, pianiste, 
joue Mozart et Debussy

Né en 1950, Henri Brassard a 
fait la majeure partie de ses 
études à Montréal, New York 
et Vienne. Jusqu'ici, sa carriè­
re de soliste l’a amené à jouer 
avec des orchestres canadiens, 
américains et européens de ca­
libre international et il a parti­
cipé à des concours importants, 
dont ceux de Leeds, Verceïli et 
Bolzano. Au cours de l'automne 
1974, Henri Brassard a effectué 
une tournée dans trente cen­
tres du Québec sous l'égide 
des JMC et, en ce moment, 
on peut l’entendre régulière­
ment à Toronto, Ottawa et Qué­
bec.

Cette émission de la série 
Concerto sera diffusée le di­
manche 28 septembre à 11 h 00 
et l’Orchestre de Radio-Canada 
sera dirigé par Mario Bernardi, 
chef attitré de l’Orchestre du 
Centre national des Arts d'Ot­
tawa. Originaire du nord de 
l'Ontario, Mario Bernardi a été 
nommé en 1972 compagnon de 
l’Ordre du Canada, soit la plus 
haute distinction accordée à un 
civil par le gouvernement ca­
nadien, 
programme:
W.-A. Mozart: Concerto en do 
majeur pour piano et orchestre, 
K.415

Les concertos de Mozart sont 
tributaires de l'Ecole viennoise 
avec, détail important dans le 
déroulement de l’histoire mu­
sicale, une certaine prépondé­
rance de l'instrument soliste 
sur l’orchestre. L'âge d’or de 
cette portion de l'oeuvre de 
Mozart se situe d'ailleurs à 
Vienne où trois concertos (K. 
413 à 415) suivent immédiate­
ment la mort de Jean-Chrétien 
Bach (1782). En hommage à sa 
mémoire, ces oeuvres contien­
nent des mouvements lents par­
ticulièrement expressifs.
C. Debussy: Feux d'artifice, ex­
trait du 2e livre des Préludes 
pour piano

Publiés respectivement en 
1910 et 1913, ces deux «livres» 
constituent l'un des sommets 
de la littérature pianistique. 
Dernier prélude du 2e cahier, 
«Feux d'artifice» est une espè­
ce de somme de toutes les at­
titudes pianistiques chères à 
Debussy: arpèges fluides, so­
norités assourdies que vien­
nent distraire, à la dernière 
mesure, quelques notes de la 
Marseillaise. L’évocation des 
feux d'artifice se précise: c’est 
la nuit du 14 juillet. Réalisa­
tion: Pierre Morin.

Henri Brassard
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Les Beaux Dimanches

Moitié-Moitié
28, 19 h 30

«Des vibrations positives»

Moitié-Moitié, c'est une nou­
velle émission de variétés, pré­
sentée dans le cadre des Beaux 
Dimanches qui vous reviendra 
huit fois pendant la saison soit 
à tous les derniers dimanches 
du mois. Télédiffusée en direct 
du studio-théâtre 42 de la Mai­
son de Radio-Canada, Moitié- 
Moitié, se veut une émission 
relaxe où l'on encouragera la 
participation à tous les niveaux: 
animateurs, artistes invités et 
surtout le public en studio qu'on 
espère voir très nombreux. In­
cidemment, les billets pour as­
sister aux enregistrements sont 
disponibles comme pour tous 
les autres spectacles au comp­
toir central de la Maison de 
Radio-Canada huit jours avant 
la date de télédiffusion. Diver­
tissement, variétés et fantaisie, 
voilà ce que nous promet Ri­
chard Martin, le réalisateur de 
la série.

Bien connu comme comédien, 
cinéaste, metteur en scène et 
réalisateur à la télévision de 
Radio-Canada, (On lui doit entre 
autres quelques Bye Bye, la sé­
rie Zoom, je Donald Lautrec 
Chaud et les Forges de St-Mau- 
rice) Richard Martin, qui est 
doué d’un sens inné du specta­
cle, nous livre ses impressions 
à la veille d’entreprendre cette 
nouvele série: «Je veux que 
cette émission reflète la bonne 
humeur et que les téléspecta­
teurs à la maison passent de 
bons moments et laissent de 
côté pour au moins une heure, 
leurs tracasseries quotidiennes. 
Pour ce faire, je demande aux 
membres de l’équipe de se dé­
passer, c'est-à-dire de faire des 
trucs qu'ils n’ont jamais faits. 
Comme faire jouer la comédie à 
un auteur-compositeur, faire 
chanter un comédien (dans le 
bon sens du mot), en somme 
construire mon émission en fai­
sant participer tout le monde 
sans distinction. Il ne faut pas 
qu’il y ait de barrières qui em­
pêchent les participants d’aller 
au bout d’eux-mêmes. Je veux 
que la formule soit la plus sou­
ple possible, me permettant de 
varier le contenu et la forme se­
lon les invités ou les sujets 
traités. En parlant de sujet, il 
faut vous dire que le thème de

l'émission sera celui du couple. 
Nous exploiterons ce thème en 
chansons, avec des sketches et 
avec l'apport de tous ceux qui 
feront l'émission».

Quant à Ghislaine Paradis et 
Robert Toupin, cette production 
leur permettra enfin de démon­
trer les multiples facettes de 
leur talent. Il est, en effet, as­
sez rare au Québec de rencon­
trer des artistes qui peuvent à 
la fois animer une émission, 
composer des chansons, les in­
terpréter, danser et jouer la co­
médie. C'est ce qu’ils feront 
pour la plus grande joie de leur 
public de plus en plus nom­
breux. La grande amitié qui les 
unit à Janette Bertrand depuis 
la série «Quelle famille», est 
un point de plus en leur faveur. 
Le fait aussi de travailler avec 
Richard Martin est très embal­
lant: «Il sait ce qu'il veut et y 
croit tellement que tous ses 
collaborateurs sont emportés 
dans le même enthousiasme, ce 
qui crée une ambiance très sai­
ne pour le travail d’équipe et 
laisse dégager des vibrations 
très positives... c’est-à-dire une 
très bonne émission.»

Janette Bertrand, qui a une 
longue expérience dans le mé­
tier de scripteur (Toi et Moi, 
Quelle famille), et qui connaît si 
bien son public, travaillera pour

Jean-Pierre Ferland

Jean Lapointe

des comédiens qu’elle connaît 
très bien et ce dans un con­
texte très dégagé: ce qui laisse 
présager un style et une qualité 
qui plairont sûrement au grand 
public.

Richard Martin croit au travail 
d'équipe et pour cette série il a 
àu très bien s’entourer. La preu­
ve c'est qu'il a fait appel à une 
équipe chevronnée: Yvan Lan­
dry à la direction musicale, Mi­
chel Martin aux chorégraphies, 
Yvon Duhaime aux costumes, 
Camille Prudhomme aux décors 
et Claude Gauthier à la direc­
tion technique.

Sa script-assistante est tou­
jours l'efficace Maude Martin.

Pour la première émission, 
Ghislaine et Robert accueille­
ront deux invités de marque, 
soit l'auteur-compositeur le plus 
populaire de l'heure Jean-Pierre 
Ferland et le comédien-chan­

teur-fantaisiste Jean Lapointe. 
Voilà un Beau Dimanche bien 
amorcé.

Soyez donc au rendez-vous le 
dimanche 28 septembre à 19 
heures trente pour la grande 
première de Moitié-Moitié à la 
chaîne française de Radio-Ca­
nada.

G. Paradis et R. Toupin

«T.

Janette Bertrand
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Les Beaux Dimanches Les Beaux Dimanches

Martin Luther King
28, 20 h 30

Un pasteur non-violent

Le dimanche 28 septembre, 
de 20h30 à 21 heures, la chaîne 
française de Radio-Canada télé­
visera un film réalisé par Gé- 
rald Renaud sur la vie de Mar­
tin Luther King, il s'agit d'un do­
cumentaire qui doit faire partie 
d’une série internationale con­
sacrée aux grands hommes.

Tourné l'an dernier aux Etats- 
Unis, en partie à Atlanta, ville 
natale du pasteur baptiste, ce 
film est une évocation saisis­
sante de la vie d'un homme qui 
s'est constamment employé à 
répandre dans le monde la paix 
et la fraternité, et qui est mort 
assassiné à Memphis, le 4 avril 
1968, à l’âge de 39 ans. Il sem­
ble que la mort violente soit 
le sort de ceux qui, comme 
Martin Luther King et le mahat­
ma Gandhi, combattirent la vio­
lence pendant toute leur car­
rière d'hommes religieux. Si 
pour Gandhi «la violence» était 
«la loi de la brute», elle était 
pour Martin Luther King une 
forme du mal radical, un poison 
qu’il fallait extirper des racines 
mêmes de la vie humaine.

L'enseignement de Martin Lu­
ther King n’aura pas été vain, 
car il se fondait sur un enga­
gement auquel le pasteur est 
resté fidèle. Celui-ci recomman­
dait la non-violence, certes, 
mais en même temps une ac­
tion précise, qui fit avancer les 
causes justes, il est certain que 
son action personnelle, en tant 
que directeur de l'Association 
pour la promotion des gens de 
couleur, a contribué à l'amélio­
ration des conditions dans les­
quelles avaient vécu, jusqu’au 
milieu des années 60, des mil­
lions de noirs américains. Il ne 
faisait pas mystère de son op­
tion politique qui était l’intégra­
tion des gens de couleur dans 
la société nord-américaine. Cet­
te façon de voir, qui est loin 
d'être extrémiste, ne pouvait 
que lui attirer beaucoup d'en­
nemis parmi les fanatiques de 
race blanche comme de race 
noire. Il suffit de se rappeler 
les troubles qu'à la fin des an­
nées 50 et au début des années 
60 certaines mesures législati­
ves provoquèrent dans le Sud, 
Pour comprendre l'atmosphère 
où les défenseurs de l'intégra­

Canticum Canticorum Salomonis
28, 21 h 00

tion, et spécialement le pasteur 
King, menèrent leur combat pa­
cifique pour la justice et l’éga­
lité.

Dans la réalisation de ce do­
cumentaire, Gérafd Renaud a 
procédé par rappels successifs, 
qui retracent clairement la car­
rière du pasteur King, prix No­
bel de la paix (1964).

Le reportage est fait par Gil 
Courtemanche.

Coretta, veuve de Martin Lu­
ther King, donne dans ce film 
une interview où elle évoque 
les grands moments de la vie 
de son mari et les circonstan­
ces de sa mort. C'est alors 
que l’on voit que le pasteur 
baptiste eut le pressentiment 
de sa fin prochaine. La veille 
même de son assassinat, il a 
laissé entendre à son entoura­
ge qu'il ne lui restait que peu 
de temps à vivre.

Ces hommes qu'on appelle 
souvent des idéalistes ou des 
visionnaires sont en fait des 
intuitifs qui ont le sens des 
grands événements, les pré­
voient plus ou moins et indi­
quent aux autres, pas toujours 
obscurément du reste, la voie 
de la liberté et du salut.

Le destin de Martin Luther 
King est exemplaire. Son ac­
tion sociale et politique servira 
de modèle à ceux qui, comme 
lui, ont décidé de travailler à 
l’amélioration des conditions de 
vie soit d’une classe, soit d’un 
peuple.

On évoquera donc cette vie 
exemplaire aux Beaux Diman­
che du 28 septembre, de 20 h30 
à 21 heures, sur la chaîne fran­
çaise de Radio-Canada.

Martin Luther King

Une oeuvre de Penderecki

Un compositeur d'aujourd'hui 
de toute première importance, 
Krysztof Penderecki fait partie 
de ces créateurs qui ont trou­
vé leur voie à l'écart des éco­
les ou esthétiques qui tentent 
de dominer l'activité musicale 
actuelle. Né en Pologne en 
1933, Penderecki a connu une 
brusque célébrité à la fin des 
années cinquante par des oeu­
vres où s'affirmait une person­
nalité originale et puissante, 
tributaire, selon certains criti­
ques, de Varèse et Xenakis.

Dans une réalisation de Jean- 
Yves Landry l’oeuvre de ce mu­
sicien unique sera illustrée par 
une partition récente composée 
entre 1970 et 1973, le Canticum 
Canticorum Salomonis. Conçue 
pour seize voix et un orchestre 
de chambre, l'oeuvre sera diri-

Canticum Canticorum Salomonis

gée par le compositeur. Il s'a­
git de la première mondiale 
d'un ballet créé avec le con­
cours de la danseuse Claudia 
Moore et du chorégraphe Hugo 
Romero. L’émission sera diffu­
sée dans le cadre des Beaux 
Dimanches au réseau français 
de la télévision de Radio-Cana­
da le 28 septembre à 21 h 00. 
script-assistance: Suzanne Du­
rand.
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Les Beaux Dimanches

L'Enéide
28, 21h30 Les Coqueluches

du lundi au vendredi, 12 h 30
Vedettes en direct
Mardi 30, 20 h 30

La Descente aux enfers

Composé et publié quelques 
années avant la naissance du 
Christ (29-19 av. J.-C.), ce cé­
lèbre poème épique de Virgile 
était inachevé quand son au­
teur mourut. Soucieux et per­
fectionniste, Virgile avait de­
mandé par testament qu’on brû­
lât son manuscrit. Mais l'amitié 
d'Auguste, empereur et protec­
teur des arts s’opposa à la vo­
lonté du poète et l'oeuvre de­
vint ainsi l’un des éléments de 
base de la culture européenne.

L'intérêt poétique et l'origi­
nalité de l'Enéide résident es­
sentiellement dans l’enthousias­
me de Virgile pour sa patrie 
et pour Auguste. Exprimé avec 
force, ce sentiment évoque la 
piété religieuse et la gravité 
morale de l'esprit romain tel 
que personnifié par le héros, 
Enée. Amour de la nature, ima­
gination, sympathie et sensibi­
lité mélancoliques pour les 
maux humains, telles sont les 
qualités admirées dans les mor­
ceaux les plus célèbres de l’Enéi­
de, dont on verra le quatrième 
épisode à la télévision fran­
çaise de Radio-Canada le di­
manche 28 septembre à 21h30.

Au cours de cet épisode, on 
verra se consommer le déses­
poir de Didon alors qu'Enée 
se prépare à une aventure par­
ticulièrement émouvante: la 
descente au royaume des 
morts, Hadès.

Une réalisation de Franco 
Rossi.

L'Enéide

Sous la tente

A tous les midis, en direct de 
la Terrasse de la Maison de Ra­
dio-Canada les Coqueluches, 
Guy Boucher et Gaston L'Heu­
reux vous convient à une heu­
re de gaiété et de joie de vivre, 
lundi, 29: Guy et Gaston reçoi­
vent la Coqueluche du mois, 
Raymond Lévesque, un de nos 
grands chansonniers et ses in­
vités. Réalisation: Jean-Paul Le­
clerc.
mardi, 30: Le thème de l’émis­
sion est la tendresse. Au mo­
ment de mettre sous presse la 
liste des invités n'était pas en­
core connue. Réalisation: Jean 
Bissonnette.
mercredi, 1: Sous le thème de 
l'information, les Coqueluches 
reçoivent Martin Stevens, Julie 
Arel, Monique Rousseau et Ri­
chard Huet. Réalisation: Marcel 
Brisson.
jeudi, 2: Sous le thème du 
showbizz, Guy et Gaston ac­
cueillent Monique Vermont, Jean 
Faber et Denise Guénette. Réa­
lisation: Jean-Jacques Sheito- 
yan.
vendredi, 3: Le thème est la 
création et les invités sont Lise 
Bergeron et Roger Sylvain. Réa­
lisation: Gaston Laporte.

Raymond Lévesque

G. Boucher et G. L’Heureux

Guy Trépanier

Le mardi 30 septembre à 20 
heures trente, dans le cadre 
de Vedettes en direct, la chaî­
ne française de Radio-Canada 
vous présente le récital de 
Guy Trépanier. Guy Trépanier, 
c'est un jeune auteur-composi­
teur-interprète de la Côte Nord 
qui a déjà trois microsillons à 
son actif et qui a été décou­
vert par Le Patriote il y a quel­
ques années. Il chante son 
pays, sa terre, son soleil et 
son grand espoir en l’avenir 
de sa race. C'est aussi des 
textes solides, une très belle 
voix sur un heureux mélange 
de musique électronique et de 
musique traditionnelle.

Guy a choisi de nous in­
terpréter en cette occasion: 
J'arrive, Ruelles, On ne peut 
pas, 100,000 années lumière et 
Pour un gars heureux. La di­

rection musicale est assurée 
par Serge Brodeur.

Le réalisateur Jean-Jacques 
Sheitoyan s’est entouré d'une 
très bonne équipe: Décors: 
Claude Jasmin, éclairage: Jean- 
Marie Vincelette, son: Claude 
Lagacé, direction technique: 
Philippe Lamarche, script-assis­
tante: Jackie Gauvreau. Cette 
émission de choix est à ne pas 
manquer pour tous les ama­
teurs de bonne musique le mar­
di 30 septembre à 20 h 30.

Guy Trépanier
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Entrevue avec Simon Durivage

Trois étudiants interrogent 
Simon Durivage sur 
«Consommateurs avertis»

L'animateur de la série Con­
sommateurs avertis, Simon Du­
rivage, a répondu l'autre jour 
aux questions de trois étu­
diants en communication qui 
venaient, quelques instants 
plus tôt, de s’entretenir avec 
Bernard Derome.

Les étudiants en question 
sont Marcelle Trépanier, Anne 
Girard et Viateur Castonguay. 
Ancienne élève du collège de 
Jonquière, Marcelle Trépanier 
poursuit des études universitai­
res. Anne Girard est au service 
de la maison Inter-Vidéo à To­
ronto. Viateur Castonguay fré­
quente l'Université du Québec.

On sait que depuis le mer­
credi 3 septembre, la série 
Consommateurs avertis, réali­
sée par Claude Caron et An­
dré Groulx (et à Québec par 
Jacques Vermette), continue 
d’informer le public canadien de 
la qualité des biens de consom­
mation et des services que le 
commerce, l’industrie et divers 
organismes lui proposent.

D'entrée de jeu, Viateur Cas­
tonguay a demandé à l'anima­
teur comment, dans une émis­
sion comme Consommateurs 
avertis, on pouvait résoudre le 
problème de l’objectivité.

— Il est évident, a déclaré 
Simon Durivage, que dans une 
émission comme celle-ci, l'ob­
jectivité ne se situe pas néces­
sairement au niveau de la neu­
tralité parfaite, c'est-à-dire sans 
parti pris pour le consomma­
teur. Il y a des cas où vrai­
ment il faut protéger les inté­
rêts des consommateurs. L’ob­
jectivité, à ce moment-là, se si­
tue avant la mise en ondes... 
c'est-à-dire qu'avant l'émission

Simon Durivage

on va «fouiller» les sujets qui 
y seront abordés. Ainsi, avant 
de dénoncer une méthode ou 
un produit douteux, on va se 
renseigner auprès de plusieurs 
consommateurs pour vérifier si 
le produit ou la méthode sont 
reprochables. Et nous prévien­
drons aussi la compagnie, le 
vendeur ou le fabricant intéres­
sés qu'il sera question de leurs 
produits ou de leurs méthodes 
dans nos émissions. Nous n'al­
lons pas nécessairement les y 
inviter. Si nous avons assez 
d’éléments pour démontrer que 
telle méthode est douteuse, 
que tel produit n’est pas bon 
(après en avoir fait l'analyse) 
eh bien, nous en parlerons. 
L'objectivité doit toujours se si­
tuer à ce niveau-là.

V.C.: Parfois il peut y avoir 
décalage entre la manière dont 
le fabricant voit son produit (Il 
le voit de façon positive) et la 
manière dont le voit le con­
sommateur (de façon négati­
ve)... L'objectivité est-elle alors 
respectée?

S.D.: L'objectivité est aussi 
respectée... Appelons ça de 
l'honnêteté journalistique. Pre­
nons le cas d’une personne qui 
se rend compte que le produit 
qu'elle a acheté ne répond pas 
à son attente. Sa déception 
peut dépendre de plusieurs fac­
teurs: soit que le produit ne 
soit pas de bonne qualité, soit 
que son goût à lui, consomma­
teur, ait changé, ou encore sa 
façon d'utiliser la chose a chan­
gé aussi...

A.G.: Quel a été votre meil­
leur reportage de Tannée der­
nière, ou ce que vous considé­
rez comme votre plus grande 
réussite à Consommateurs a- 
vertis?

S.D.: Je ne dirai pas que 
tous les reportages ont été par­
faits... Ça dépend de l’optique 
qu’on choisit. Il y a des gens 
qui aiment mieux nous voir 
comparer des produits de même 
nature, par exemple des réfri­
gérateurs; il y en a qui aiment 
mieux nous voir dénoncer les 
scandales. D'autres préfèrent 
que nous nous interrogions sur 
les répercussions de l'inflation. 
Je pense que la plus grande 
réussite de 1974-1975, ç'a été 
de relever un défi, de rendre 
accessible à tout le monde —

en tout cas d'après les échos 
qui nous sont venus du courrier 
ou de la rue — de rendre ac­
cessible, dis-je, l'impact de l’in­
flation sur nos comportements 
de consommateurs.

A.G.: N'y a-t-il pas un do­
maine que vous avez touché 
avec plus de plaisir que d'au­
tres, ou qui a suscité plus de 
réactions de la part du public?

S.D.: Je pense que quand 
on dénonce des méthodes dou­
teuses, c'est évidemment plus 
«glamour», comme on dit. D'a­
près le feed-back, ce sont peut- 
être là les sujets les plus 
remarqués.

En ce qui concerne les pres­
sions que Ton exerce du dehors 
sur l'équipe de Consommateurs 
avertis, en vue d'atténuer, s'il 
se peut, l’effet de ses révéla­
tions, Simon Durivage déclare 
que les menaces ne dépassent 
guère le stade de la lettre d'a­
vocat, et qu'il n'y a jamais eu 
de poursuites judiciaires. Et il 
a fallu, une seule fois, au cours 
d'une émission, fournir des é- 
claircissements sur un point qui 
avait donné lieu à une équivo­
que dans l'émission précédente.

M.T.: Quels sont vos critères 
de sélection pour les objets à 
vérifier, et comment vous y 
prenez-vous pour faire une en­
quête?

S.D.: D'abord, chaque semai­
ne, toute l'équipe se réunit 
pour définir deux ou trois thè­
mes à l’avance, tout en respec­
tant l'équilibre entre les diver­
ses parties de la matière, les 
divers objectifs: le bien des 
consommateurs, l'explication 
des problèmes, les solutions. 
Après quoi la recherche est 
amorcée.

M.T.: Il y a quand même 
consultation de la masse?

S.D.: Oui, toujours, soit par 
le courrier, où beaucoup de 
gens nous suggèrent des sujets, 
soit par le biais des plaintes 
que formulent les consomma­
teurs mécontents des produits, 
soit par les analyses qu’ils nous 
proposent de faire. Dans plu­
sieurs cas on est allé demander 
aux gens, dans la rue, ce qu’ils 
pensaient des produits et des 
méthodes.

M.T.: Travaillez-vous d'une 
manière parallèle avec l'Office 
de protection du consomma­

teur? Est-ce que dans l'un et 
l'autre cas les mêmes thèmes 
sont recouverts? Est-oe que Ton 
tend au même but?

S.D.: L'Office de protection 
du consommateur n'a qu'un ob­
jectif: faire observer la loi 45. 
Et c'est uniquement québécois. 
Or notre action s'étend à tout 
le Canada. Voilà une première 
différence.

V.C.: Est-ce que vous parti­
cipez à la recherche?

S.D.: Je fais des proposi­
tions, certes, mais les recher- 
chistes font une bonne partie 
du travail. Evidemment, le refu­
serais de faire une interview 
si je n’étais déjà dans le coup, 
si je ne m'étais déjà mêlé de 
la sauce.

A.G.: Y a-t-il des nouveautés 
pour Tan prochain?

S.D.: Les objectifs demeurent 
les mêmes. L’inflation va con­
tinuer, les économistes le pré­
voient, alors il en sera encore 
question dans nos émissions, 
On veut peut-être y accentuer 
les analyses scientifiques de 
produits. On veut aussi aller 
ailleurs au Canada, sortir da­
vantage du Québec.

A.G.: Pensez-vous qu’il y a 
lieu d'augmenter le temps d’an­
tenne?

S.D.: Consommateurs aver­
tis étant une émission spéciali­
sée, je pense qu’une demi- 
heure suffit. Il y aurait peut- 
être lieu, en revanche, d'aug­
menter le nombre ds sujets au 
cours d'une émission.

On parla ensuite de crédit à 
la consommation, des compa­
gnies de finance et de l'exis­
tence, à Québec, d'un rapport 
inédit à leur sujet. L’entretien 
se termina par des considéra­
tions sur la nécessité d’une 
carte à l’usage des citoyens qui 
n'ont pas de dettes, et grâce à 
laquelle ils bénéficieraient d’u­
ne remise quand ils paieraient 
comptant.

(Propos recueillis par
Jean Tétreau)
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Entrevue avec Louis Martin

«Au-delà de la compétence, la 
principale qualité d'un journa­
liste est l'amour de son métier»

Ancien rédacteur en chef de 
Maclean, M. Louis Martin est 
officiellement le chef de l'infor­
mation télévision à Radio-Cana­
da depuis le 1er juillet dernier. 
La figure et la voix de Louis 
Martin sont familières au pu­
blic, qui l’a entendu à Présent 
international, notamment, et qui 
l'a vu à l’émission Rencontres. 
Il a fait aussi de l’enseigne­
ment comme professeur de 
journalisme à l'Université Laval.

Deux mois après sa nomina­
tion à Radio-Canada, il a bien 
voulu nous accorder J’interview 
que nous résumons ci-après.

— -A voir cette fourmilière, 
cette immense salle de rédac­
tion où nous sommes, on ne 
peut s’empêcher de penser 
qu'il faut, pour en assumer la 
responsabilité, non seulement 
de l'expérience mais aussi du 
cran, enfin une certaine forme 
de courage. Avez-vous demandé 
un temps de réflexion très long 
avant d'accepter le poste de 
chef de l'information télévi­
sée?»

— «Relativement long... ou 
relativement court, cela dépend 
du point de vue... En fait, 
quinze jours. Mon nouveau pos­
te se situe dans le prolonge­
ment de ce que j’ai fait dans 
la presse écrite et dans la pres­
se électronique. Le fait de pas­
ser à la direction n’est donc 
pas une rupture.»

— «C'est plus facile, en som­
me, qu’on ne l’imagine du de­
hors?»

— «Non. En entrant ici en 
juillet, je sautais dans un train 
en marche. Il fallait mettre l'ac­
cent sur la continuité, puis va­
loriser les éléments valables de 
la tradition, encore brève, du 
journalisme électronique. En­
fin, comme troisième temps, je 
me propose de suivre de près 
toutes les émissions qui relè­
vent de mon service.»

Ces émissions, rappelons-les 
à nos lecteurs, sont les suivan­
tes: le Téléjournal, Ce soir, le 
60, la Question et les huit re­
portages spéciaux qui seront 
animés par Pierre Nadeau, d’ici 
à juin prochain, aux Beaux Di­
manches. Notre numéro spécial

et notre prochure publicitaire 
de la fin d'août ont fait large­
ment état de toutes ces émis­
sions, sauf peut-être de celle 
qui remplace Politique atout et 
dont ni le titre, la Question, ni 
la formule n'étaient alors con­
nues. A ce propos, je fis obser­
ver à Louis Martin que la Ques­
tion était non seulement un ti­
tre ingénieux, mais encore une 
chose amusante, excepté pour 
ceux qui en subiront le suppli­
ce.

— «Pourquoi en effet, me ré­
pondit-il, au lieu de l'expres­
sion «hot seat» ne pas emplo­
yer la question, qui la rend d'ail­
leurs si bien en français ?»

— «Le travail d'un rédacteur 
en chef ne commence pas for­
cément à neuf heures du matin 
pour finir à cinq heures du soir. 
Pourriez-vous, non pas nous ré­
sumer votre journée de travail, 
ce qui serait peut-être trop long, 
mais nous dire quels en sont 
les temps forts?»

— «J'ai traversé une période 
d'organisation du travail. Cette 
organisation n’étant pas rodée, 
il me serait difficile de vous par­
ler d'une journée normale.»

— «Depuis votre nomination, 
bien des changements sont in­
tervenus dans les émissions 
d'information télévisée. Faut-il 
conclure que vous en êtes l'ins­
pirateur?»

— «Comme je vous l’ai dit, le 
train était déjà lancé. Les chan­
gements de personnes dans les 
émissions ainsi que les change­
ments d'orientation ont été dé­
cidés en consultation avec les 
gens impliqués.»

— «Prévoyez-vous d’autres 
changements d'ici à quelques 
mois ?»

— «Les grandes lignes sont 
arrêtées. Il s’agit maintenant de 
suivre de près toutes les émis­
sions... De progresser égale­
ment sur tous les fronts.»

— «On observe dans vos 
émissions une intégration pro­
gressive de l'analyse et du com­
mentaire à la nouvelle propre­
ment dite. On y explique les 
choses de mieux en mieux, et 
l’explication est de plus en plus 
près des faits. Cette tendance 
va-t-elle s'accentuer ?»

— «C’est souhaitable. Nous 
maintenons néanmoins la dis­
tinction entre l’exposé des faits,

les commentaires et l'analyse. 
Si la distinction est claire, l’in­
tégration se fera presque d’el­
le-même.»

— «Quels sont les avantages 
de cette formule ?»

— «On s’assure qu’avant de 
suggérer des jugements tous 
les faits ont été mis en pers­
pective. On ne stimule pas, on 
ne provoque pas les explica­
tions si tous les éléments né­
cessaires à la compréhension 
des choses n’ont pas été réu­
nis et exposés.»

— «Comme cadre supérieur 
de l’information à Radio-Cana­
da, qu’attendez-vous de vos 
journalistes? Quelles sont, au­
trement dit, les qualités que 
vous estimez le plus chez eux?»

— «Au-delà de la compéten­
ce, au-delà de l'accent qu'il faut 
mettre sur la recherche et du 
soin qu'il convient d'apporter à 
la présentation des faits, c’est, 
je pense, l’amour du métier, 
l'engagement. C'est ce qui me 
préoccupe. Et quand je vois cet­
te qualité chez quelqu'un, eh 
bien je me dis qu'il lui sera 
plus facile de perfectionner son 
travail.»

— «Que pensez-vous de l’af­
firmation suivante: Les journa­
listes devraient se contenter 
d'exposer les faits, et par con­
séquent laisser le public juger 
les hommes et les événements

qui font l'actualité?»
— «Voilà un faux débat qu’on 

relance constamment en emplo­
yant d’habitude un mot qui por­
te à confusion: objectivité. On 
a heureusement remplacé ce 
mot par honnêteté. Si l'on a, à 
l'endroit du public, une attitude 
de respect, on se tirera d'affai­
re. Il est normal de faire des 
commentaires à l’antenne, d’y 
exprimer des opinions. Il n'est 
pas normal d’y imposer ses 
vues! Mais d'y provoquer la ré­
flexion, oui. D'ailleurs, dans une 
maison comme la nôtre, ce ne 
sont pas nos journalistes qui 
font des commentaires et ex­
priment des opinions, ce sont 
les gens qu'ils interrogent.

Il ne s’agit pas simplement 
ici de Radio-Canada, mais de 
l'utilisation des ondes, donc 
d’un bien public. Je ne permets 
pas aux démagogues, ni à un 
éditorialiste de mobiliser les on­
des.»

— «Pourquoi certains journa­
listes, qui disent aux hommes 
publics ce qu'il faut faire pour 
bien administrer le pays, la pro­
vince ou la ville, ne se font-ils 
pas élire à leur tour? S'ils 
étaient au pouvoir, ils n'auraient 
qu’à suivre leurs propres con­
seils et nous n’en serions que 
mieux gouvernés...»

— «Ce raisonnement est une 
façon assez simple de refuser

Louis Martin
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le partage des pouvoirs dans 
une démocratie. Souhaiter que 
le journaliste qui critique le gou­
vernement finisse par en faire 
partie, oui c’est refuser le par­
tage des pouvoirs. Car en gé­
néral les journalistes ne criti­
quent pas pour leur propre 
compte: ils jouent, par leurs cri­
tiques, un rôle essentiel dans 
l'exercice des libertés démocra­
tiques. La tentation est grande, 
pour certains, de passer du cô­
té politique. Quand cela arrive, 
que peut-on souhaiter?... Qu’ils 
soient remplacés par des jour­
nalistes plus «agressifs», je ne 
dis pas hostiles à l'Etat, mais 
par des journalistes qui cher­
chent vraiment à comprendre 
les faits et gestes des hommes 
élus.»

— «Comme il existe, dans la 
presse écrite, des tribunes li­
bres où les lecteurs expriment 
leurs opinions, ne pourrait-il pas 
y avoir, à la télé, des émissions 
d'information où les téléspecta­
teurs pourraient exprimer leur 
mécontentement ou leur enthou­
siasme selon le cas ?»

— «Je vois d'où vient la ques­
tion: elle provient de cette for­
mule de «participation» qu'on a 
élaborée pour la radio, et qui 
permet d'avoir un feedback des 
auditeurs. Je m'interroge sur la 
valeur de cette «participation» 
à la radio. Et en ce qui con­
cerne la télévision, la participa­
tion du public aux émissions 
se fait par l'approche qu’on a 
de la réalité dans l'ensemble 
de la programmation, et par 
l’ouverture aux préoccupations 
des gens, ouverture qui se ma­
nifeste dans les émissions quo­
tidiennes ou hebdomadaires.»

(Propos recueillis par
Jean Tétreau)

Second regard Rencontres
dimanche 28, 17 h 00 mardi 30, 23 h 00

Aspects religieux d'une 
oeuvre d’Anne Hébert

Le dimanche 28 septembre à 
17 heures, l’équipe du magazine 
religieux Second regard propo­
sera aux téléspectateurs de la 
chaîne française une émission 
variée, dont les sujets sont tous 
d'un grand intérêt.

Nous y verrons d'abord les 
aspects religieux d'une oeuvre 
truoblante d'Anne Hébert: son 
dernier roman en date, Les En­
fants du sabbat. Un entretien 
avec l'auteur nous éclairera sur 
le sens profond de l'ouvrage.

On parlera ensuite, à l'occa­
sion des 75 ans des Caisses 
populaires Desjardins, de leur 
fondateur Alphonse Dejardins, 
qui était un chrétien engagé. Il 
y a lieu en effet de se deman­
der si, dans son intuition tou­
chant la coopération, il n'obéis­
sait pas aussi à des motivations 
spirituelles. Cette interrogation 
sera en quelque sorte l’analyse 
d’un grand mouvement écono­
mique et social, qui a fait épo­
que dans l’histoire du Canada 
moderne.

Le troisième sujet au pro­
gramme sera la fête de Fran­
çois d’Assise, qui fera l'objet 
d’une évocation. Ce sera pour 
tous l'occasion de réfléchir à 
l’idéal que propose la vie de ce 
grand saint, un des maîtres de 
la spiritualité.

Enfin, on nous donnera un pa­
norama des émissions religieu­
ses, télévisées et radiodiffusées 
à Radio-Canada et ailleurs.

Animatrice: Madeleine Poulin.
Réalisateur: Roger Leclerc.

Anne Hébert

Un «curé» à Pigalle

La chaîne française de Radio- 
Canada présentera le mardi 30 
septembre à 23 heures, dans la 
série télévisée Rencontres, un 
entretien de l’abbé René Pin- 
sard avec Marcel Brisebois.

Professeur, supérieur de grand 
séminaire, l'abbé Pinsard quit­
te un jour ses fonctions pé­
dagogiques et administratives 
pour s’établir à Pigalle, où il ou­
vre un bar-restaurant qu'on ap­
pellera bientôt le «bar du curé». 
L'établissement, situé boulevard 
de Clichy, est administré par 
l'organisme Siloé, que préside 
le fils de Paul Claudel. On y 
accueille — outre des jeunes 
gens qui sortent de l'Assistan­
ce publique — des filles, des 
proxénètes et en général tous 
ceux qui vivent du commerce 
de leurs charmes, qu'ils soient 
d’un sexe ou de l’autre. L’abbé 
Pinsard travaille au bar jusqu'à 
minuit, il fait le service aux ta­
bles. Il est assisté de trois re­
ligieuses.

Ces gens ne cherchent pas à 
convertir la clientèle. Ils parlent 
aux prostituées, ils les écou­
tent, ont des attentions pour el­
les. Leur présence aimante leur 
attire l’estime de tout le monde.

Au-dessus du bar se trouve 
une chapelle, et à quelques mi­
nutes de là un centre d’héberge­
ment pour jeunes gens désoeu- 
crés. Ils vont y prendre leur re­
pas et se divertir en jouant au 
billard. On cherche aussi à les 
amener à la campagne, afin de 
leur proposer un métier.

L’abbé Pinsard, à l'émission 
Rencontres, le mardi 30 sep­
tembre à 23 heures.

Réalisation: Raymond Beau- 
grandjChampagne.

Marcel Brisebois

Dossiers
vendredi 3, 22 h 00

«Le corps crie au secours»

A Dossiers, le vendredi 3 oc­
tobre à 22 heures, les téléspec­
tateurs de la chaîne française 
de Radio-Canada sont invités à 
voir la cinquième de six émis­
sions consacrées à la santé 
mentale.

L'animatrice Denise Bombar­
dier entamera alors un nouveau 
chapitre de son enquête en a- 
bordant la psychosomatique, 
cette discipline médicale qui 
concerne à la fois le corps et 
l'esprit.

Si les troubles émotifs sont 
refoulés, sans même trouver 
d'expression verbale chez l'in­
dividu, il arrive que le corps 
réagisse directement. Le mal de 
l'esprit s'exprime alors physio­
logiquement d'une foule de fa­
çons, variant du simple mal de 
tête à des douleurs beaucoup 
plus profondes.

Intitulé «le corps crie au se­
cours», ce cinquième document 
nous permettra d'examiner les 
différentes manifestations phy­
siques des troubles émotifs.

Denise Bombardier a effec­
tué une tournée médicale en 
compagnie de psychosomati­
ciens de l’hôpital Sacré-Coeur. 
Les téléspectateurs auront alors 
l'occasion de mieux cerner ce 
qu'est la psychosomatique et 
d’évaluer les rapports entre cet­
te discipline et la médecine gé­
nérale.

Micheline Di Marco a réalisé 
cette série de Dossiers sur la 
santé mentale. Recherche et in­
terviews: Denise Bombardier. 
Assistante: Rachel April.

Denise Bombardier
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Propos et confidences
mardi 30, 20 h 30

Les sports
semaine du 27

Un véritable homme de 
théâtre

Le mardi 30 septembre à 
23 h 30, sur la chaîne française 
de RadioCanada, nous verrons à 
Propos et confidences la pre­
mière émission d’une série de 
cinq consacrée à Pierre Dage- 
nais.

Rares sont les hommes de 
théâtre qui connaissent aussi 
bien que lui tous les aspects du 
métier. Car Pierre Dagenais est 
non seulement comédien: il a 
été en outre metteur en scène, 
directeur de troupe, auteur dra­
matique; il a écrit pour la scè­
ne, la radio et la télévision. Il 
est aujourd'hui au sommet d’u­
ne brillante carrière, qui a com­
mencé très tôt, et dont il nous 
parlera longuement au cours de 
cette série télévisée. Mais c'est 
d'abord de son enfance qu’il 
nous entretiendra le mardi 30 
septembre à 23 h 30. A travers 
ses confidences, nous retrouve­
rons le Montréal des années 
trente, temps difficiles pour 
tout le monde et spécialement 
pour les familles nombreuses. 
Les parents, le milieu familial, 
voilà en gros le sujet de cette 
première émission.

Ce n’est pas à tort que les 
aînés de Pierre Dagenais lui 
trouvaient du génie. Car dès 
l'enfance il manifesta des dons

prodigieux de comédien, et à 
peine adolescent il s'exprimait 
avec la facilité d'un adulte qui, 
après un long apprentissage, 
possède enfin toutes les res­
sources de sa langue.

C’est un plaisir que de voir et 
d’entendre Pierre Dagenais, 
dont la voix est si belle, la phy­
sionomie si expressive, et qui 
sait toujours de quoi il parle.

Ne manquez pas la série que 
le réalisateur Jean Faucher a 
consacrée à Pierre Dagenais, et 
qui commencera le mardi 30 
septembre à 23 h 30, à la télé­
vision française de Radio-Cana­
da.

Pierre Dagenais

Pleins feux sur 
le football

Le samedi 27 septembre à 
midi les Héros du samedi pré­
senteront aux téléspectateurs 
de la chaîne française de Radio- 
Canada la finale de tennis qui 
a eu lieu aux Jeux du Québec 
au mois d'août. Jean Pagé dé­
crira le match pour les passion­
nés de tennis dans cette émis­
sion réalisée par Julien Dion.

Suivra Sporthèque à 13 heu­
res. Les téléspectateurs de Ra­
dio-Canada verront alors la pre­
mière d’une série de 16 émis­
sions consacrées au football a- 
méricain. Cette réalisation de 
Julien Dion permettra aux 
téléspectateurs de revoir tous 
les faits saillants des parties 
de football américain qui ont 
été disputées la semaine pré­
cédente. Raymond Lebrun com­
mentera la version française de 
•This week in pro football». Tex­
tes: Jean Séguin.

A 14 heures, le commentateur 
Pierre Dufault, l’analyste Pierre 
Dumont et l’animateur Winston 
McQuade nous invitent au 
match de Football professionnel 
canadien. Diffusée en direct du 
parc Lansdowne à Ottawa, cette 
partie mettra aux prises les 
Rough Riders d'Ottawa et les 
Argonauts de Toronto. Réalisa­
teur: Jacques Vlau.

Le dimanche 28 septembre à 
13 heures, place au Football 
américain. Directement du 
Schaefer Stadium à Foxboro, au 
Massachusetts, le commenta­
teur Raymond Lebrun et l'ana­
lyste Jean Séguin décrivent la 
partie opposant les Dolphins de 
Miami aux Patriots de la Nou­
velle-Angleterre. Réalisation: 
Julien Dion.

Le mercredi 1er octobre à 20 
heures, la saison du Football 
professionnel canadien se pour­
suit alors que les Rough Riders 
d’Ottawa visitent les Tigers 
Cats de Hamilton. Le commenta­
teur Pierre Dufault, l'analys­
te Pierre Dumont, l'animateur 
Winston McQuade et le réalisa­
teur Jacques Viau seront au 
Iver Wynn Stadium de Hamilton, 
d’où sera diffusée la partie en 
direct.
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Cinéma

Ciné-club
dimanche 28, 23 h 00

«Cérémonie secrète»

Une jeune fille, Cenci, abor­
de une inconnue dans un cime­
tière et l'invite à venir chez el­
le. L'étrangère, Léonora, s'aper­
çoit que Cenci la prend pour 
sa mère décédée avec qui elle 
a une certaine ressemblance. 
Comme elle pleure elle-même 
une enfant morte, elle décide 
de rester et de prendre soin 
de la jeune fille, visiblement 
atteinte mentalement par le dé­
cès de sa mère. L’arrivée ino­
pinée du beau-père de Cenci 
entraîne un dénouement tragi­
que.

Avec beaucoup de maîtrise, 
le réalisateur Joseph Losey arri­
ve à créer une atmosphère de 
déséquilibre et d'étouffement 
autour de ses personnages qui 
évoluent dans fe luxueux décor 
d'une demeure seigneuriale an­
glaise. Il y a là un art indé­
niable de la mise en scène qui 
arrive à rendre crédibles des 
situations assez peu vraisem­
blables. Tout cela est d'une 
beauté étrange, envoûtante et 
un peu trouble. Mia Farrow et 
Elisabeth Taylor jouent avec ta­
lent sous la conduite experte de 
Losey, qui a réussi là son meil­
leur film.

Cérémonie secrète vous sera 
présenté à Ciné-club, le diman­
che 28 septembre à 23 heures 
à la chaîne française de Radio- 
Canada.

Cérémonie Secrète

Les grands films
jeudi 2, 20 h 00

«Etat de siège»

Dans un pays d'Amérique lati­
ne, des rebelles ont enlevé un 
fonctionnaire américain, Santo- 
re, en même temps qu'un diplo­
mate brésilien. Interrogé par 
ses ravisseurs, Santore est ac­
cusé d'avoir, sous couvert d’une 
organisation d'aide à l'étranger, 
formé tes policiers du pays à 
des méthodes de répression et 
de torture. Les exigences des 
terroristes auprès du gouver­
nement pour la libération des 
otages n’ayant pas été rem­
plies, Santore est exécuté.

S’inspirant d'un incident au­
thentique, survenu au Chili, 
Costa-Gavras a réalisé un autre 
film percutant qui invite à la ré­
flexion politique. L'approche do­
cumentaire de certaines parties 
ajoute à l’efficacité du suspense 
assuré par un montage habile­
ment concerté. Les problèmes 
exposés sont parfois quel­
que peu simplifiés, mais l'en­
semble suscite un intérêt cons­
tant et même passionnant.

La qualité de la réalisation et 
de l'interprétation ont valu à ce 
film le prix Louis Delluc, don­
né à tous les ans au film fran­
çais le plus prometteur. Yves 
Montand et ses partenaires 
jouent avec beaucoup de so­
briété et de conviction.

Ce très bon film français 
vous sera présenté aux Grands 
Films, le jeudi 2 octobre à 20 
heures à la chaîne française de 
Radio-Canada.

Etat de siège

Cinéma
jeudi 2, minuit

«Les Mariés de l’an deux»

Après avoir fait fortune en 
Amérique, Nicolas Philibert ren­
tre en France en 1792 pour ob­
tenir le divorce de son épouse 
Charlotte.

A travers tes bouleversements 
de la Révolution, il s'efforce de 
retracer Charlotte qu’il trouve 
enfin, fiancée à un marquis, chef 
d'un groupe de Chouans. Par la 
complicité d’un prince lui aussi 
amoureux de Charlotte, le di­
vorce est obtenu et Nicolas 
rembarqué sur son bateau pour 
l'Amérique. Mais le gaillard a 
perdu 1e goût de partir et il se 
lance à la poursuite de Charlot­
te à qui le prince veut faire 
partager son exil à Coblence.

Pour son premier film depuis 
La Vie de château, Jean-Paul 
Rappeneau propose une vision 
joyeuse et preste d'une his­
toire d'amour tumultueuse dans 
le cadre de la Révolution fran­
çaise. On passe continuellement 
d'un camp à un autre dans des 
aventures hautes en couleur et 
vivement enlevées.

Cela compose une oeuvre 
drôle et charmante à la fois, pré­
sentée dans des décors ravis­
sants et interprétée avec un 
don de sympathie évident par 
le couple Belmondo-Jobert. Il 
règne sur l'ensemble un bon 
goût constant et une bonne hu­
meur contagieuse.

Ce film vous sera présenté le 
jeudi 2 octobre à minuit à la 
chaîne française de Radio-Cana­
da.

Les Mariés de l'an deux

Cinéma
vendredi 3, 23 h 00

«Un homme et son péché» 
et «Séraphin»

Le vendredi 3 octobre, la chaî­
ne française de Radio-Canada 
fera revivre pour vous Séraphin 
Poudrier en vous présentant 
deux films canadiens réalisés 
en 1948 et 1949. Il s'agit d'Un 
homme et son péché présenté 
à 23 heures et de Séraphin qui 
suivra à Ciné-nuit.

Ces deux films sont une suite 
de tableaux vivants, illustrant la 
vie des colons au temps du cu­
ré Labelle. On y regarde vivre 
notre Harpagon national, Séra­
phin Poudrier, toujours incorrigi­
ble et aussi pingre, sa femme 
Donalda, qui souffre sans rien 
dire et le beau Alexis Labran- 
che, cassé comme un clou qui 
se fait encore avoir par l'usurier 
Séraphin. Cette illustration po­
pulaire fera les délices de tous 
ceux qui s'intéressent aux pre­
mières oeuvres de notre jeune 
cinéma ou qui ont la nostalgie 
de ces années où 1e steak coû­
tait 15 cents la livre.

Les principaux interprètes de 
ces longs métrages sont: Hec­
tor Charland, Guy Provost, Ni­
cole Germain et Suzanne Avon. 
C'est une réalisation de Paul 
Gury Le Gouriadec.

Un homme et son péché

Séraphin
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Semaine du 27 septembre au 3 octobre (sous réserve de modifications) • émissions en noir et blanc

samedi 27 septembre dimanche 28 septembre

BM5 OUVERTURE ET HORAIRE 
9h00 SÉSAME

Théâtre de marionnettes avec 
Croque-Croque le Monstre, Hu­
bert, Ernest et Biaise.

9hS0 ROQUET, BELLES OREILLES 
lOhOO VERS L’AVENTURE

«Birictl».
10H30 FIFI BRINDACIER

Aventures d'une fillette espiègle. 
Avec Inger Nilsson, Maria Pers- 
son et Par Sundberg. «Fifi joue 
au dragon». Fifi, Anika et Tom­
my, en jouant aux cerfs-volants, 
comprennent que voler est une 
chose merveilleuse...

11h00 ÉMILE
«Emile au marché».

11h30 JOHN, L’INTRÉPIDE
Avec Jan Francis, Simon Turner et 
Glyn Houston. 4e: Les malfai­
teurs cherchent à se débarrasser 
de John et de Susan qui com­
mencent à les gêner. Un motocy­
cliste se met de la partie. Il les 
attire dans une grotte et bouche 
l’entrée avec des pierres.

IthOO LE8 HÉROS DU SAMEDI
Des «Jeux du Québec» à Trois- 
Rivières: finale du tennis. Com­
mentateur: Jean Pagé. Réal.: Ju­
lien Dion.

IShOO 8PORTHÊQUE
«Football américain» (1 re de 16). 
Faits saillants des parties qui ont 
été disputées au cours de la se­
maine précédente. Commentateur: 
Raymond Lebrun. Texte: Jean Sé­
guin. Réal.: Julien Dion.

14h00 FOOTBALL PROFESSIONEL 
CANADIEN
Directement du Lansdowne Park à 
Ottawa, les Argonauts de Toronto 
visitent les Rough Riders d'Otta­
wa. Commentateur: Pierre Dufault. 
Analyste: Pierre Dumont. Anima­
teur: Winston McQuade. Réal.: 
Jacques Vlau.

1BH30 ÉCHOS DU SPORT 
17H00 BAGATELLE

Dessins animés. «Barbapapa»: 
«Les Deux Terribles Tueurs du 
Texas» et «Un tour terrifiant des 
terribles La Terreur». «Le Petit 
Cabri»: «L’Ami des animaux». 
«Bugs Bunny». «Les Aventures du 
chien Rex». «Grangallo et Petl- 
tro»: «Cyclone dans la maison» 
et «Le Masque vendeur». «Histoi­
res merveilleuses du professeur 
Kitzel»: «Lincoln».

18h00 DÉCLIC
«Signes et signaux».

18h30 TÉLÉJOURNAL 
18h40 NOUVELLES DU SPORT 
18h45 LE XVIIe SIÈCLE. LE RETROUVÉ 

«Peintre de Richelieu, Philippe 
de Champaigne, Illustre le jansé­
nisme». Voix de Jean Négroni 
et Paule Emmanuèle. Réal.: Fré­
déric Négret.

19h00 LISE LIB
• Talk show», animé par Lise Pa­
yette. Recherches: Lise Payette, 
Louise Jasmin et Diane Richer. 
Chef d'orchestre: Cyrille Beau- 
lieu. Réal.: Raymonde Boucher. 

20h00 CIRQUES DU MONDE
«Le Cirque Price». Jean Richard 
présente le cirque Price d'Espa­
gne, qui a longtemps fait la joie 
des Madrilènes. Au générique: 
les Pertics, équilibristes-perchis- 
tes; les Dior Sisters, équilibrâ­
tes sur ballon; Miss Josefi, jon­

gleuse suspendue; les Magyars, 
écuyers-acrobates; The Flying 
Marys; Miss Vicky, équiIibriste; 
les Tovarichs, acrobates, et Ta­
ras Boulba, dresseur de tigres. 
Réal.: André Sallée.

21h00 LA CONFÉRENCE
INTERNATIONALE DE MEXICO 
Reportage sur la Conférence in­
ternationale de l'Année de la 
femme, tenue à Mexico du 19 
juin au 2 juillet: opinions et re­
vendications féminines sur le 
plan mondial; exposé des faits 
majeurs qui se sont produits au 
cours des séances; évaluation 
des travaux. Entrevue avec Elvl 
Sipila, secrétaire générale de la 
conférence. Animatrice: Aline 
Desjardins. Recherches et docu­
mentation: Brigitte Morissette et 
Aline Desjardins. Réal.: Jac Se- 
gard.

22h00 TÉMOIGNAGES
«L'Heure de pointe». Une femme 
de Paris rejoint au téléphone un 
de ses amis à Trois-Rivières, 
alors qu'elle est en train de se 
suicider; comme elle refuse de 
donner son adresse, un tas de re­
bondissements permettent de la 
localiser «In extremis». Avec An­
ne Bellec, Claude Préfontaine, E- 
mile Genest et Liette Bourassa. 
Réal.: Olivier Gérard.

22h30 TÉLÉJOURNAL
22h45 NOUVELLES DU SPORT
23h00 CINÉMA

Le Journal intime d'une femme 
mariée. Drame psychologique réa­
lisé par Frank Perry, d'après le 
roman de Sue Kaufman, avec 
Carrie Snodgress, Richard Benja­
min et Frank Langella. La femme 
d'un jeune avocat newyorkais 
ambitieux supporte en silence 
les indélicatesses et la suffisan­
ce de son mari jusqu'au jour où 
excédée, elle s'embarque dans 
une liaison avec un écrivain 
(USA 70).

24h30 CINÉ-NUIT •
Opération Amsterdam. Drame de 
guerre réalisé ipar Michael Mc­
Carthy, avec Peter Finch, Eva 
Bartok et Tony Britton. En 1940, 
à la veille de la prise d'Amster­
dam par les Allemands, trois 
hommes, un Anglais et deux Hol­
landais, doivent accomplir une 
mission extraordinaire. Ils n'ont 
que quatorze heures pour persua­
der les diamantaires d'Amster­
dam de leur confier leurs pierres 
précieuses qu'ils mettront en sé­
curité en Angleterre (Brit. 58).

Stations régionales
8h00 CBOFT—COURS SCOLAIRES DE 

L’ONTARIO
14h00 CBOFT—CINÉMA

Le Chant de Bernadette.
17h00 CBVT—LE MONDE MERVEILLEUX 

DE DISNEY
18h00 CBOFT—CBVT—DESTINATION: 

MONDE
21h30 CBWFT—LISE LIB
22h45 CBOFT—DERNIÈRE ÉDITION 

ET SPORTS
23h00 CBXFT—CINÉMA 

Vu du pont.
CBWFT—CINÉMA 
La Tombe de Ligéia.

8h25 OUVERTURE ET HORAIRE
8h30 CBFT—CENTRAI DE

Conseils pour faciliter la tâche 
des bénévoles qui vont passer 
de porte en porte pour recueillir 
les souscriptions du public pour 
la campagne «Centraide». Invi­
tés: MM. Jean-Yves Desbiens, 
directeur, et André Blsson, pré­
sident-général de la campagne 
de souscription «Centraide». A- 
nimateurs: Llzette Gervais et 
Raymond Laplante. Réal.: Jean- 
Pierre Senécal.

9h00 SÉSAME
Théâtre de marionnettes avec 
Croque-Croque le Monstre, Hubert, 
Ernest et Biaise.

9h30 LES CONTES DE LA RIVE
«Une partie de pêche» C1 re de
2).

9h45 L’ÉVANGILE EN PAPIER
La vie de Jésus illustrée à l'ai­
de de personnages en papier ani­
més. Textes: Henriette Major. 
Auteur et manipulateur: Claude 
Lafortune. Voix de Jacques This- 
dale et Armand Labelle. Narra­
teur: Gilles Dupuis. Musique et 
synthétiseur: Mario Bruneau.
Conseiller: Jean-Guy Dubuc.
Réal.: Gisèle Massey. Thème au­
jourd'hui: «Les Noces de Cana 
— le premier miracle».

10h00 LE JOUR DU SEIGNEUR
Célébration de la messe par M. 
l'abbé Lévis Arsenault, curé, de­
vant ses paroissiens de St-Jean- 
Baptiste-de-Dalhousie. Commen­
tateur: M. l'abbé Odllon Hudon, 
de Ste-Anne-de-la-Pocatière. Re­
cherches: André Daris. Réal.: 
Yvon Chouinard, CHAU-Carleton.

llhOO CONCERTO
Invité: Henri Brassard, planiste. 
Au programme: Concerto en do 
majeur pour piano et orchestre, 
K. 415 (Mozart), et «Feux d’ar­
tifice», extr. du 2e Livre des 
préludes pour piano (Debussy). 
Orch. de Radio-Canada, dir. Ma­
rio Bemardl. Réal.: Pierre Mo­
rin.

11h30 CINÉ-MAGAZINE
Magazine animé par André Vi- 
geant, sur l’Industrie cinémato­
graphique. Chef recherchiste: An­
dré Lafrance. Documentation: Ri­
chard Gay et Ronald Plamondon. 
Réal.: Armand Fortin.

12h00 LA SEMAINE VERTE
Dossier: Bilan du développement 
agricole en abitibi (2e). Com­
mentateur: Germain Lefebvre.
Réal.: André Desbiens. Chroni­
que horticole. Commentaires sur 
l'actualité agricole. La Commis­
sion Internationale des pêche­
ries, Atlantique-Nord. Le Camp 
de formation 4-H, avec André 
Laprise. Anim.: Pierre Perreault. 
Réal.: André Desbiens, Claire 
Villemalre et Jean-Guy Landry.

13h00 FOOTBALL AMÉRICAIN
Directement du Schaefer Stadi­
um, les Dolphins de Miami vi­
sitent les Patriotes de la Nou­
velle-Angleterre. Commentateur: 
Raymond Lebrun. Analyste: Jean 
Séguin. Réal.: Julien Dion.

15h30 FESTIVAL INTERNATIONAL DE 
JAZZ DE MONTREUX 
Du Festival de 1972: le flûtiste 
Herbie Mann, l'une des valeurs 
les plus sûres du Jazz. A Mon­

treux, il est accompagné par 
David Newman, au ténor et à la 
flûte; Pat Rébillot, piano électri­
que; Andy Muson, contrebasse- 
Sonny Sharrock, guitare électri­
que et Reggie Ferguson, batte­
rie. Annonceur: André Hébert. 
Réal.: Raymonde Boucher

16h00 D’HIER A DEMAIN
«Henry Miller, poète maudit» 
(2e). Henry Miller continue de 
confier ses idées sur le travail, 
l'esclavage des «ismes», le sexe! 
l’astrologie, la jeunesse d’ici et 
d'ailleurs. Réal.: Michèle Ar­
naud.

17h00 SECOND REGARD
Magazine d'information religieuse. 
Les aspects religieux du dernier 
roman d'Anne Hébert: «Les En­
fants du sabbats». M. Alphonse 
Desjardins, fondateur des Cais­
ses populaires Desjardins, un 
chrétien engagé. La fête de Fran­
çois d'Assise. Animatrice: Ma­
deleine Poulin. Réal.: Roger Le-

18h00 LA QUESTION
Entrevue avec une personnalité 
de la scène politique. Anima­
teurs (en alternance): Claude 
Beauchamp, Charles David et 
Florian Sauvageau. Réal.: Lise 
Dlstexhe.

18h30 TÉLÉJOURNAL
18h40 NOUVELLES DU SPORT
18h45 LE XVIIe SIÈCLE, LE RETROUVÉ

«Sous le regard des paysans, 
Louis Le Nain poursuit une réa­
lité nouvelle». Le Nain a été 
surnommé le peintre de la réa­
lité. Mais de quelle réalité s'a- 
glt-ll? A son époque, la France 
compte 15 millions d’habitants 
presque tous des terriens. Jus­
qu'ici, le peintre ou les peintres 
ont fixé sur leur toile le bour­
geois ou le gentilhomme. Le 
Nain, lui, se fait le champion du 
prolétariat rural. Voix de Jean 
Négroni et Paule Emmanuèle. 
Réal.: Frédéric Négret.

19h00 LA PETITE PATRIE
Téléroman de Claude Jasmin. 
Avec Vincent Bilodeau, Jacques 
Galipeau, Gisèle Schmidt, Chris­
tiane Pasquier. Louis Laparé, 
Louise Rinfret, Jacques Thisdale, 
Denyse Chartier, Christine Prud'­
homme et Corinne Valois. «La 
Commune Pauline Cury». Clé­
ment donne rendez-vous à la 
«misérable (petite traînée» du 
quartier. Il veut faire son por­
trait dans le hangar. Ils ne se­
ront sûrement pas sans se faire 
remarquerl Réal.: Bruno Paradis.

19h30 LES BEAUX DIMANCHES
Moitié-Moitié. Fantaisie écrite 
par Janette Bertrand qui met en 
vedette Ghislaine Paradis et Ro­
bert Toupln, entourés de Jean- 
Pierre Ferland et Jean Lapointe. 
Réal.: Richard Martin.

20h30 LES BEAUX DIMANCHES
Martin Luther King. Document- 
portrait tracé par celle qui l'a le 
mieux connu et aimé, la fidèle 
compagne de ses luttes et de sa 
vie: sa femme Coretta. Recher­
ches et animation: Gil Courte- 
manche. Réal.: Gérald Renaud.

21h00 LES BEAUX DIMANCHES
Cantlcum Canticorum Salomon!** 
Oeuvre récente de Penderecki.
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lundi 29 septembre

pour 16 voix mixtes, orchestre 
et 2 danseurs solistes: Margot 
MacKinnon, Elisabeth Cadbury, 
Nicole Picard, Thérèse Glngras, 
sopranos: Louise Charbonneau, 
Renée Beaumler, Marie-Marthe 
Bernard, Marcelle Dumontet, al­
tos; Brian Smith, Robert Peters, 
Jean-François Sénart, René La- 
course, ténors: Claude Létour- 
neau, Marcel Lachambre, Nicolas 
Desjardins et Donald Habib, bas­
ses. Chef des choeurs: René La- 
course. Danseurs: Claudia Moo­
re et Hugo Romero. Direction mu­
sicale: Krysztof Penderecki. Cho­
régraphie: Hugo Romero. Réal.: 
Jean-Yves Landry.

21h30 LES BEAUX DIMANCHES
L'Enéide. Feuilleton en six épo­
ques d'après le poème de Virgile. 
Musique: Mario Nascimbene.
Commentaires dits par Pierre Va- 
neck. Adaptation: Vittorio Boni- 
celli et Arnaldo Bagnasco. Avec 
Glullo Brogl, Hussein Cokic, A- 
lessandro Haber et Vasa Pan- 
tellc. Réal.: Franco Rossi. 4e: 
Enée reprend la mer. Suivant 
Misène, le guide envoyé par 
les dieux, les Troyens arrivent 
en une terre où vit une pe­
tite communauté d'enfants gou­
vernés par Aceste. Enée affronte 
une aventure émouvante, la des­
cente au royaume des morts: Ha- 
dès.

22h30 TÉLÉJOURNAL
22h45 SPORTS-DIMANCHE
23hOO CINÉ-CLUB

Cérémonie secrète. Drame psy­
chologique réalisé par Joseph 
Losey, avec Mia Farrow, Eliza­
beth Taylor et Robert Mltchum. 
Une Jeune fille aborde une In­
connue dans un cimetière et 
l'Invite à venir chez elle. L'é­
trangère s'aperçoit qu'elle la 
prend pour sa mère décédée 
avec qui elle a une certaine 
ressemblance (Brlt. 68).

Stations régionales
18H45 CBWFT— IMAGES DE FRANCE
22h45 CBOFT—DERNIÈRE ÉDITION
22h52 CBOFT—SPORTS
3Sh00 CBXFT—CINÉ-CLUB •

Une vie de chien, Chariot soldat 
et Le Pèlerin.
CBWFT—CINÉ-CLUB •
La Ruée vers l'or.

Stations régionales
CBAFT 11 Moncton 
CBGAT 9 Matane 
CBLFT 25 Toronto 
CBOFT 9 Ottawa-Hull 
CBVT 11 Québec 
CBWFT 3 Winnipeg 
CBXFT 11 Edmonton

Stations affiliées
CHAU 5 Carleton 
CHLT 7 Sherbrooke 
CJBR 3 Rlmouskl 
CKRN 4 Rouyn-Noranda 
CKRS 12 Jonqulère 
CKRT 7 RIvIôre-du-Loup 
CKSH 9 Sherbrooke 
CKTM 13 Trola-Rlvlèrea

9H10 OUVERTURE ET HORAIRE 
9h15 LES ORALIENS

Le français oral pour les enfants 
de pré-scolaire et de Ire année. 
«Le Jardin enchanté».

9h30 LES 100 TOURS DE CENTOUR
Le français oral pour les élèves 
de l'élémentaire II. Aventures 
d'un famille aux prises avec des 
génies esplèges, Grammos, Ver- 
bo et Contour ayant pour cama­
rades Alpha, Omega, Hiatus, Ga- 
lopet et Mémo. En vedette: Ma­
deleine Slcotte, Camille Duchar- 
me, Ghlsllan Tremblay, Roland 
Chenail, Julien Genay, Serge L'I­
talien, André Montmorency, Yves 
Massicotte et Jean-Maurice GélI- 
nas. Réal.: Jacques Cholette, Nor­
mand Nicol et Pierre Béllsle. Pro­
ducteur délégué: Guy Leduc. Pro­
duction: Radio-Québec. «L'Anni­
versaire des papiers».

9H45 EN MOUVEMENT
Animateurs: Claude Bouchard et 
Jean Brunelle. Réal.: Jean-Claude 
Houde. «Conditionnement physi­
que général». L'activité physi­
que Influence-t-elle le rendement 
Intellectuel? Participation d'Es- 
ther.

10H00 DU SOLEIL A 5 CENTS
Bricolage, avec Claude Lafortune, 
Serge Thériault et Rina Cyr. 
Réal.: P.-J. Cuillerler. «L’Hyp- 
po... l’hyppopo tchoum».

10h15 AU JARDIN DE PIERROT
Chansons, danses, mimes et 
dessins. Animatrice et scrip- 
teur: Pierrette Boucher. Mime: 
Maurice Gibeau. Musique: Pierre 
Brabant. Réal.: Pierre-Jean CulI- 
lerrler. «La Grenouille».

10h30 CONSEIL-EXPRESS
De Tois-RIvières. Conseils pra­
tiques répondant aux besoins de 
la vie quotidienne. Animatrice: 
Claudette Lambert. Invitée: Mme 
Louise Laliberté-Robert, vétéri­
naire. Réal.: Marcel Lamy.

11h00 LES RECETTES DE JULIETTE
Apprêter des restes et en faire 
de grands plats est un art que 
JuJu tente d'inculquer à Ghis­
laine Paradis en lui préparant 
une mousse périgourdine.

11h30 NOËLE AUX QUATRE VENTS •
Feuilleton de Dominique Salnt- 
Alban, avec Anne Jollvet, Rosy 
Varte et Pierre Mondy. 5e: Noële 
attend Impatiemment le résultat 
de l'enquête effectuée sur sa 
naissance. L’attirance qu’elle res­
sent pour la mer est peut-être 
une Indication.

12h00 CHER ONCLE BILL
«M. Félix, bonne d'enfant».

12H30 LES COQUELUCHES
De la Maison de Radio-Canada: 

chansons, entrevues, trouvailles et 
Jeux. Animateurs: Guy Boucher et 
Gaston L'Heureux. Direction mu­
sicale: Yves Landry. «La Coque­
luche du mois»: Raymond Lé- 
vesgue. Réal.: Jean-Paul Leclerc.

13h30 TÉLÉJOURNAL
Lectrice: Myra Créé.

13H35 FEMME D'AUJOURD'HUI 
Réal.: Yvette Pard.

14h30 CINÉMA •
Du rififi sur le bateau-phare.
Suspense réalisé ipar Ladlslo 
Vajda, avec James Robertson, 
Dieter Borsche et Plnkas Brown. 
Des voleurs de banque se réfu­
gient à bord d’un bateau-phare. 
Ils enjoignent le capitaine de 
mettre le cap sur le Danemark 
(Ail.)

16h00 BOBINO
Avec Guy Sanche et Christine 
Lamer. Textes: Michel Cailloux. 
Réal.: Thérèse Dubhé.

16h30 FANFRELUCHE
Une Jolie poupée, en feuille­
tant un livre d’images, entraî­
ne les Jeunes dans un univers 
d'enchantement. Textes et princi­
pale interprète: Kim Yaroshevs- 
kaya. Réal.: Micheline Latullppe. 
«Une histoire de détectives».

17h00 COSMOS 1999
En vedette: Martin Landau. Bar­
bara Bain et Barry Morse. «Di­
rection terre». A la dérive depuis 
350 ans en direction de la terre 
où ils comptent se réfugier, des 
Caldoniens se déposent sur la 
lune. A la suite d’une manoeu­
vre Imprudente une des leurs 
meurt.

18h00 CE SOIR
Magazine d’information. Ani­
mateur: Bernard Derome. Repor­
ters: Normand Lester, Laurent 
Bégin, Gilles Llbolron, François 
Perrault, Jean-Pierre Perron, Jean­
nine Morin, Georges Désllets, 
René Mallhot et GlIles-PhlIIppo 
Delorme.

19h00 QUELLE FAMILLEI
Téléroman écrit et Interprété par 
Janette Bertrand et Jean Lajeu- 
nesse, avec Ghislaine Paradis, 
Robert Toupln. Isabelle Lajeu- 
nesse, Johanne Verne, Martin La- 
Jeunesse, Olivette Thibault, Mi­
chel Noël et Nana de Varennes. 
Nicole s'inspire des pensées de 
Mao. Elle préconise l'égalité des 
générations. Réal.: Aimé Forget.

19h30 JO
Magazine préolympique. Anima­
teur: René Lecavaller. Commen­
tateur: Richard Garneau. Textes 
et recherches: Yvon Dore et Louis 
Chantlgny. Cette semaine: «La 
Gymnastique». Réal.: Louise B.- 
Tardif et Gaston Dagenais 
(coord.).

20h00 Y A PAS DE PROBLÈME
Téléroman de Réglnald Boisvert, 
mettant en vedette Lionel Ville- 
neuve. Janine Sutto, Anne Létour- 
neau, Marie-Louise Dion et Louis 
Poirier, entourés de Marc Le- 
gault, Luce Gullbault, Sébastien 
Dhavernas et Louise Portai. Jo­
celyne, une drôle de fille, pas 
scrupuleuse pour deux sous, va 
chez Michel, l'ami d'Isabelle 
Brunelle, pour réclamer son bé­
bé) Ce qui déclanche un drame 
dans le coeur d'Isabelle. Réal.: 
Guy Hoffmann.

20h30 AVEC LE TEMPS
Tôlôroman de Louise Matteau 
et Normand Géllnas. Avec 
Louise Matteau, Normand GélI- 
nas, Mario Llrette, Marc Tessier, 
Marc Labrèche, Nicole Goyette, 
Geneviève Gulté et Marc Briand. 
Un adolescent fait une fugue. Il 
arrive au Centre et les jeunes

l’hébergent en attendant d’en 
découvrir assez sur son compte 
pour retrouver sa famille et le 
convaincre de retourner chez lui. 
Réal.: Jean Picard et Jean-Yves 
Laforce.

21h00 TÉLÉ-SÉLECTION
Le Voleur. Drame psychologique 
réalisé par William A. Graham, 
avec Richard Crenna, Augie Dic­
kinson et Cameron Mitchell. Un 
veuf et père d’un petit garçon 
est en liberté surveillée après 
avoir purgé une peine de dix ans 
de prison (USA 71).

22h30 TÉLÉJOURNAL
Lecteur: Normand Harvey.

22h50 NOUVELLES DU SPORT
23h00 EN TANT QUE FEMMES

Souris, tu m’inquiètes. Film réa­
lisé par Aimée Danis, avec Mi­
cheline Lanctôt, Luc Durand, Oli­
vette Thibault, Luce Gullbault, 
Yves Létourneau, Louis Aubert, 
Bondfield Marcoux, Frenchie Jar- 
raud, la famille de l'Admes et 
les enfants Géllnas. Une jeune 
femme s'interroge sur son état 
et remet en cause son univers 
familial. Après une soirée, elle 
décide de travailler, mais est- 
ce la solution? Producteurs: An­
ne-Claire Poirier et Jean-Marc 
Garand, ONF.

24h00 SCHULMEISTER, L’ESPION DE 
L’EMPEREUR
5e de 13 épisodes. «Les Lys 
blancs». 1809.

1h00 CBFT—TÉLÉJOURNAL 
(MONTRÉAL)

Stations régionales
10hOO CBGAT—TOUR DE LA SEMAINE 

CBLFT—INTERCOM

du lundi 29 septembre 
au vendredi 30 octobre
10h30 CBOFT—COURS SCOLAIRES DE 

L’ONTARIO
11h30 CBOFT—LES RECETTES DE 

JULIETTE
I8h30 CBAFT—LES MARITIMES AUJOUR­

D'HUI
CBGAT—CBLFT—CBVT—CBWFT— 
NOUVELLES RÉGIONALES 
CBXFT—CE SOIR 

18h40 CBAFT—SPORTS ET MÉTÉO
CBVT—NOUVELLES DU SPORT 
CBXFT—AFFAIRES PUBLIQUES 
RÉGIONALES

18h43 CBLFT—ACTUALITÉS
18h44 CBGAT—NOUVELLES DU SPORT
18h45 CBAFT—ACTUALITÉS

CBOFT—NOUVELLES DU SPORT 
CBVT—RÉGIONALE 03 

18h50 CBGAT—COMMENTAIRE 
RÉGIONAL
CBXFT—NOUVELLES DU SPORT 

18h52 CBLFT—SPORTS 
18h55 CBOFT—MAGAZINE D'AFFAIRES 

PUBLIQUES
22h40 CBXFT—NOUVELLES RÉGIONALES 
22h50 CBOFT—CBWFT—DERNIÈRE 

ÉDITION
CBLFT—NOUVELLES RÉGIONALES 
CBVT—CBXFT—NOUVELLES DU 
SPORT

22h56 CBLFT—MÉTÉO ET SPORTS
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mardi 30 septembre mercredi 1er octobre

9h10 OUVERTURE ET HORAIRE 
9h15 LES ORAUENS

«Le Fumeur».
9h30 LES 100 TOURS DE CENTOUR

«Le Colleur d'affiches».
•MS EN MOUVEMENT

«Anti-douleur». L’exercice et les 
adipocytes. Participation de Lise. 

lOhOO LES CHIBOUKIS
«Les Chiboukis aviateurs».

I0h15 MINUTE MOUMOUTEI
Animateurs: Suzanne Garceau 
et Alain Géllnas. Textes: Mi­
chel Rivard, Serge Thériault, 
Jacqueline Barrette, Jean-Pierre 
Plante, Francine Ruel et Daniel 
Cadet. «Les Bijoux». «Ronde de 
la souris et de l’éléphant» et 
«Ernest» (marionnettes). Réal.: 
Renault Gariépy et Pierre-Jean 
Cuillerrier.

I0h30 CONSEIL-EXPRESS
«La Mode pour l'adolescente», 
avec Jacllne Gilbert.

11h00 LES RECETTES DE JULIETTE
Juliette prépare une fricassée de 
porc pour Catherine Michel.

I1h30 NANNY
«Les Astronomes». Le professeur 
Everett offre à Ted un télésco- 
pe comme cadeau d’anniversaire. 
Pour ne pas être en reste, Il 
donne à Butch le vieil appareil 
qui a fait la joie de sa jeunesse. 

I2h00 MON AMI BEN
«Méfie-toi, Joe». Un fermier ac­
cuse un vieil alligator d’avoir vo­
lé ses cochons et ses poulets. 

I2h30 LES COQUELUCHES
Thème: «Tendresse». Réal.: Jean 
Bissonnette.

13H30 TÉLÉJOURNAL
13h35 FEMME D'AUJOURD'HUI

Minou Petrowski s'entretient 
avec le docteur Gustave Gingras, 
auteur de «Combat pour la sur­
vie» qui vient de paraître aux 
Editions Robert Laffont. — En­
trevue avec Lise Cardinal qui a 
écrit un livre pour aider les 
femmes qui retournent au travail 
et qui s'intitule «Le Petit Ma­
nuel de la femme au travail». 
Animatrice: Aline Desjardins. 
Réal.: Jean-Guy Benjamin.

14H30 CINÉMA
La Revanche d'Ivanhoe. Film d’a­
ventures réalisé par Amerigo An­
ton, avec Clyde Rogers, Gllda 
Lousek et Andrea Aureli. Après 
la mort de Richard Coeur de Lion 
et avec l'avènement de Jean Sans 
Terre, l'Angleterre devient le 
théâtre de luttes sanglantes en­
tre Saxons et Normands (It. 65). 

10h00 BOBINO 
16h30 NIC ET PIC

Voix de Nie et Pic: Jocelyne 
Goyette et Louise Matteau. Tex­
tes: Michel Cailloux. Marionnet­
tes créées et manipulées par 
Pierre Réglmbald et Nicole La- 
pointe. Réal.: Hélène Roberge. 
«Nie et Pic en Espagne».

17K00 DANIEL BOONE 
«L'Espionne».

10hOO CE SOIR
19h00 LE MONDE MERVEILLEUX DE 

DISNEY
«Les Enfants du froid» (2e par­
tie). Avec Susie Sllook, Marty 
Smith et Rossman Peetook. Lolly 
et Joseph entreprennent leur vo­
yage de retour avec courage. Ils 
ont à faire face à la disette, à

des animaux féroces et aux élé­
ments déchaînés. Réal.: Robert 
Clouse.

20h00 LA P'TITE SEMAINE
Téléroman de Michel Faure. Avec 
Olivette Thibault, Yvon Dufour, 
Francine Tougas, Amulette Gar- 
neau, Yvon Leroux, Michel Noël 
et Ousseynou Diop. Minuit et 
demi. Et encore de la musique 
haïtienne à plein volume! Henri 
Garneau demande à la police 
d'intervenir auprès des nouveaux 
locataires du troisième afin que 
cessent ces «parties quotidiens». 
Réal.: Claude Désorcy.

20h30 VEDETTES EN DIRECT
En vedette: Guy Trépanier. Il 
chante «J'arrive», «Ruelles», «On 
ne peut pas», «100,000 années lu­
mière» et «Pour un gars heureux». 
Direction musicale: Serge Bro­
deur. Réal.: Jean-Jacques Shei- 
toyan.

21h00 RUE DES PIGNONS
Téléroman de Mla Morlsset. 
Avec Sylvie Sicotte, Danielle 
Roy, Réjean Lefrançois, Hubert 
Loiselle, Marthe Choquette, Ro­
land D'Amour, Philippe Robert. 
Joanne Verne et Guy Nadon. Si­
mon, le père du petit Hubert, 
accepte que son fils soit adopté 
légalement par les Berrichon. 
Flagosse a une lourde tâche. Il 
fait paraître une annonce dans 
tous les quotidiens dans l’es­
poir de faire revenir sa femme 
à la maison avec le petit. Réal.: 
Yvon Trudel.

21h30 LE 60
Magazine d’information. Anima­
teur: André Payette. Reporters: 
Claude-Jean Devirieux, Michel 
Pelland, Gil Courtemanche, Gé­
rard Gravel et Gilles Gougeon. 
Réal.: Gérald Renaud, Rolland 
Guay, Jean Saint-Jacques, Renault 
Gariépy, Robert Dubuc, Georges 
Dufresne et Claude H. Roy. Réal.- 
coord.: François Brunet.

22H30 TÉLÉJOURNAL
22h50 NOUVELLES DU SPORT
23h00 RENCONTRES

Invité: l'abbé René Pinsard. Pro­
fesseur, supérieur de grand sé­
minaire, il est établi maintenant 
à Pigalle où il a ouvert un bar- 
restaurant. Il y accueille avec 
trois religieuses des jeunes gens 
qui sortent de l'Assistance pu­
blique, des filles, des proxénè­
tes, des iprostltuées. Interviewer: 
Marcel Brisebois. Réal.: Ray­
mond Beaugrand-Champagne.

23h30 PROPOS ET CONFIDENCES
Pierre Dagenals évoque ses sou­
venirs les plus marquants (1re de 
5). Réal.: Jean Faucher.

24h00 LA LUTTE DE L'HOMME POUR SA 
SURVIE
Le Moyen Age. Les foires fa­
vorisent les échanges culturels 
et commerciaux. Les méthodes et 
les règles guerrières subissent 
de profonds changements: tout 
comme la société, les moeurs 
se transforment.

1h00 CBFT—TÉLÉJOURNAL 
(MONTRÉAL)

Stations régionales
19h30 CBOFT—HEURES LIBRES 

CBVT—SPORT DÉTENTE

9h10 OUVERTURE ET HORAIRE
9h15 LES ORAUENS

«Tour de rue».
9h30 LES 100 TOURS DE CENTOUR

«Dupont et Diponne».
9h45 EN MOUVEMENT

«Conditionnement physique géné- 
arl». Le développement physique 
des jeunes Québécois francopho­
nes. Participation d'Esther.

10h00 YOU-HOU
Invitation aux tout-petits à dé­
couvrir leur corps par diffé­
rentes formes de jeux. Avec Thé­
rèse Petit, André Cartier et Pier­
re Curzi. Conception graphique: 
Irène Gauthier. Textes: Jacqueline 
Barrette, Vanessa Solioz, Marie- 
France Hébert, Dominique de 
Pasquale, Ronald Prôgeant et 
Thérèse Petit. Réal.: Guy Co- 
meau. «Les Anniversaires».

10H15 MINUTE MOUMOUTEI
Textes: Michel Rlvard, Serge Thé­
riault et Jean-Pierre Plante. «Le 
Petit Chaperon rouge» et «Je 
voudrais être grand». Réal.: Pier­
re-Jean Cuillerrier.

10H30 CONSEIL-EXPRESS
«Dermatologie», avec le docteur 
Yves Trépanier.

11h00 LE9 RECETTES DE JULIETTE
Juliette a Invité le chef Pierre 
Demers, maître-queux de réputa­
tion internationale, à nous mon­
trer comment se fait un croque- 
en-bouche.

11h30 LES FAUCHEURS DE 
MARGUERITES
Feuilleton de Marcel Camus fai­
sant revivre vingt ans de l'épo­
que héroïque de l'aviation. 5e: 
L'Oncle Pouderou et son neveu 
se rendent en Amérique dans le 
but d'acheter le brevet des frè­
res Orville et Wilbur Wright. Pour 
faciliter les négociations, Poude­
rou croit bon de se présenter 
comme mandaté de l'armée fran­
çaise.

12h00 FRANCIS AU PAYS DES GRANDS 
FAUVES
«Kiboro, en pirogue parmi les 
crocodiles».

12H30 LES COQUELUCHES
«Information». Invités: Martin 
Stevens, Julie Arel, Monique 
Rousseau et Richard Huet. Réal.: 
Marcel Brlsson.

13H30 TÉLÉJOURNAL
13h35 FEMME D'AUJOURD'HUI

Impressions sur la Conférence 
internationale de Mexico, qui é- 
tait le sujet d’une émission spé­
ciale diffusée le samedi 27 sep­
tembre à 21 heures. Réal.: Jac- 
Segard.

14h30 CINÉMA •
Le Fort du Fou. Drame de guer­
re réalisé ipar Léo Jaonnon, avec 
Jacques Harden, Alain Saury et 
Foun Sen. Une mission catholi­
que s’est réfugiée au Fort du 
Fou sous la protection du capi­
taine Noyelles. Arrive à son tour 
le lieutenant Veyrac avec des 
transfuges de l’armée du Vler- 
nam Nord. La garnison est bien­
tôt entourée. L'ennemi entreprend 
une guerre psychologique dans le 
but de monter les Indigènes con­
tre les Français et même les of­
ficiers français se montent les 
uns contre les autres (Fr. 62).

16h00 BOBINO

16h30 PICOTINE
Avec Linda Wllscam et Michel 
Dumont. Réal.: Michel Gréco. 
«Une bouteille à la mer».

17HOO VIVRE ET SURVIVRE
Le monde animal dans ses diffé­
rents milieux. «Monsieur et ma­
dame Castor». Réal.: Aubrey 
Buxton et Colin Willock.

18hCn CE SOIR
19H00 DESTINATION: MONDE

Jeu questionnaire qui met ô l’é­
preuve les connaissances tou­
ristiques des participants. Re­
cherche et textes: Gilles Pari­
zeau. Animateur: André Vlgeant. 
Réal.: Lise Chayer. «La Tunisie» 
(1re de 4).

19h30 CONSOMMATEURS AVERTIS
Animateur: Simon Durlvage. Re­
cherches: André Gascon, Chris­
tiane Tremblay, Jean-Claude La- 
brecque, Ghislaine Marsot et col­
laboration de Mario Cardinal. 
Réal.: André Groulx.

20h00 FOOTBALL PROFESSIONNEL 
CANADIEN
Directement du Iver Wynn Stadi­
um de Hamilton, les Rough Riders 
d'Ottawa visitent les Tiger Cats 
de Hamilton. Commentateur: Pier­
re Dufault. Analyste: Pierre Du­
mont. Animateur: Winston Mc- 
Ouade. Réal.: Jacques Viau.

22h30 TÉLÉJOURNAL
22h50 NOUVELLES DU SPORT
23h00 CINÉMA CANADIEN

Taureau. Drame écrit et réalisé 
par Clément Perron, avec André 
Melançon, Monique Lepage, Mi­
chèle Magny et Marcel Sabourln. 
Taureau est le surnom donné à 
un simple d'esprit d’un village 
de la Beauce, fils d'une femme 
que la misère a poussée à la 
prostitution. Grand et fort, Tau­
reau excite la Jalousie des hom­
mes du village et un secret dé­
sir chez les femmes (Can. 72).

24h30 CINÉ-NUIT
Oui à l'amour, non à la guerre. 
Comédie réalisée par François 
Legrand, avec Pascale Petit, Jef­
frey Hunter et Jacques Herlln. 
Sous Napoléon 1er, en Italie, 
des intrigantes s'efforcent de 
nuire au comte de Santa Cruce 
qui règne sur Lucques où habite 
la soeur de l’Empereur. Une trou­
pe de comédiens, sous la hou­
lette d’une habile directrice, par­
viendra à soutenir le comte (lt.- 
autr.-all. 69).

2h00 CBFT—TÉLÉJOURNAL 
(MONTRÉAL)

Stations régionales
12h00 CBGAT—LES PIERRAFEU
20h00 CBLFT—CINÉMA

L'Armée des ombres.
23h00 CBXFT—CINÉMA CANADIEN 

Les Corps célestes.
CBWFT—CINÉMA CANADIEN 
La Lunule.

14



vendredi 3 octobrejeudi 2 octobre

9h10 OUVERTURE ET HORAIRE
9h15 LES ORAUENS

«Le Petit Lever».
9h30 LES 100 TOURS DE CENTOUR

«Le Coucou qui fait meu-eu».
9H45 EN MOUVEMENT

«Taille». La femme est-elle plus 
fragile que l'homme? Participa­
tion de Lise.

10h00 LES CHIBOUKIS
«Les Chiboukis dévissés».

10H15 MINUTE MOUMOUTEI
Textes: Michel Rivard, Serge Thé- 
rlault et Jean-Pierre Plante. 
Réal.: Renault Gariépy et Pierre- 
Jean Cul Merrier. «Le Grand Mé­
nage». «L'Echange». «Chanson». 
«Dame Chenille».

10h30 CONSEIL-EXPRESS
«Horticulture»: Paul Poullot. «Bri­
colage»: Jacqueline Gratton. «La 
Graphoanalyse»: Marguerite Pa­
quette.

IlhOO LES RECETTES DE JULIETTE
Andrée Champagne consacre au 
moins une journée par semaine à 
la préparation de quelques plats 
facilement congelables pour les 
repas de sa petite famille: en 
l'occurence elle prépare avec 
Julette un filet de porc.

11H30 QUENTIN DURWARD
Feuilleton réalisé par Gilles 
Grangler, d'après l’oeuvre de Sir 
Walter Scott. Adaptation: Jac­
ques Sommet. Dialogues: Pierre 
Nivollet. Avec Amadeus August, 
Marie-France Boyer, Noël Roque- 
vert, Georges Marchai et Michel 
Vitold. 5: Renversé par un san­
glier, le roi est sauvé par Quen­
tin Durward. Ce geste de bra­
voure lui assure la protection 
royale.

12h00 SKIPPY, LE KANGOUROU
«Tex N. Ranger».

12h30 LES COQUELUCHES
Thème: «Showbizz». Invités: Mo­
nique Vermont, Jean Faber et 
Denise Guénette. Réal.: Jean- 
Jacques Sheltoyan.

13H30 TÉLÉJOURNAL
13H35 FEMME D'AUJOURD’HUI

«La Psychologie de l’enfant de 0 
à 6 ans» (2e de 6 émissions): 
«De la naissance à l’âge de la 
marche». Le développement cog­
nitif et le Jeu chez l’enfant. Re­
cherche: Nicole Champagne. — 
Chronique de Madeleine Arbour, 
décorateur-ensemblier «Vivre au 
présent»: l’exposition Internatio­
nale du meuble de Milan. — 
«Les Légumes d’automne», avec 
Mme Suzanne Leclerc, spécialis­
te en art culinaire, au Ministère 
de l’Agriculture du Québec. Com­
ment faire du «compost» (engrais 
utilisé pour le jardinage), avec 
Nicole Champagne. Réal.: Jean­
nette Tardif.

Uh30 CINÉMA
Sous le signe de Monte-Christo.
Film d’aventures réalisé par An­
dré Hunebelle, avec Paul Barge, 
Paul Le Person, Anny Duperey et 
Raymond Pellegrln. Emprisonné à 
tort pour avoir trahi des cama­
rades de la Résistance, Edmond 
Dantès s'évade avec un compa­
gnon de geôle et s’enfuit en A- 
mérlque du Sud. Plusieurs an­
nées après, grâce aux Indications 
d’un vieil ivrogne, il fait la dé­
couverte d’un fabuleux trésor

(Fr.-It. 68).
16H00 BOBINO
16H30 LA RIBOULDINGUE

«Fourberies et Frlponneau».
17HOO LASSIE

«La Foudre». En tombant, un ar­
bre foudroyé blesse une jument 
du ranch Holden. Le poulln de 
cette jument, pris de panique, 
s'enfuit dans l’orage par des 
chemins dangereux. Lassie et une 
jeune sourde se lancent à sa 
poursuite.

17H30 LE MONDE EN LIBERTÉ
«Le Saumon Nekra».

18h00 CE SOIR
19h00 8UR LA CÔTE DU PACIFIQUE

En vedette: Bruno Gerussl, Ro­
bert Clothier, Rae Brown, Juliet 
Randall et Pat Jones. «Le Trou». 
Hubert et Margaret décident d'ex­
ploiter d'immenses silos aban­
donnés. Par mégarde le câble qui 
leur servait d'échelle glisse avec 
eux au fond du silo.

19h30 LE TRAVAIL A LA CHAINE
Animateur: Serge Laprade, avec 
la collaboration de Jacques Hou- 
de. Scrlpteur et recherchiste: Mi­
chel Dudragne. Réal.: Lisette 
LeRoyer.

20h00 LES GRANDS FILMS
Etat de siège. Dram social réali­
sé par Costa-Gavras, avec Yves 
Montand, Renato Salvatorl, O. 
E. Hasse et Jean-Luc Bibeau. 
Dans un pays d'Amérique du Sud, 
des rebelles ont enlevé un fonc­
tionnaire américain en même 
temps qu'un diplomate brésilien. 
Interrogé par ses ravisseurs, le 
premier est accusé d’avoir, sous 
couvert d'une organisation d'aide 
à l'étranger, formé les (policiers 
du pays à des méthodes de ré­
pression et de torture (Fr.-It.-ail. 
72). Présentateur: Jacques Houde. 

22H30 TÉLÉJOURNAL 
22H50 NOUVELLES DU SPORT 
23h00 BONEY

Aventures policières mettant en 
vedette James Laurenson et Bri­
gitte Hollcker. «Le Tueur de Day­
break». La population de Day­
break vit dans la peur depuis le 
meurtre d'une Jeune Indigène. 
Certains croient qu'il s’agit de 
l’oeuvre d'un Blanc; d'autres, 
qu'il s’agit d'un meurtre rituel. 
Boney enquête Incognito.

24h00 CINÉMA
Les Mariés de l’an deux. Film 
d'aventures réalisé par Jean-Paul 
Rappeneau, avec Jean-Paul Bel­
mondo, Marlène Jobert, Michel 
Auclalr, Laura Antonelll et Saml 
Frey. Après avoir fait fortune en 
Amérique, Nicolas Philibert ren­
tre en France en 1792 pour obte­
nir le divorce. A travers les bou­
leversements de la Révolution, il 
s'efforce de retracer sa femme 
(Fr.-it.-roumain 71).

IhJO CBFT—TÉLÉJOURNAL 
(MONTRÉAL)

Stations régionales
17h30 CBVT—LES PIERRAFEU 
19h00 CBLFT—SUR PLACE 
23h00 CBWFT—ACTUALITÉS-MAGAZINE 
24h00 CBXFT—CINÉMA

Un colt nommé Gannon.
CBWFT—CINÉMA 
L'Homme à la Jaguar rouge.

9h10 OUVERTURE ET HORAIRE
9h15 LES ORALIENS

■Au jeu».
9H30 LES 100 TOURS DE CENTOUR

«La Partie de pêche».
9h45 EN MOUVEMENT

«Conditionnement physique géné­
ral». Le café et le coeur. Parti­
cipation de Louise Landreville.

10h00 CLAK
Invitation aux enfants à découvrir 
le monde qui les entoure. Modu­
les: «Les Touffus», «La Tomate», 
«Le Piment», «La Carotte» et 
«Coco-Soleil». Avec Louise Por­
tai, André Cartier, Jocelyne Go- 
yette, Michelle Deslauriers, Jac­
queline Barrette et Robert Tou- 
pin. Textes: Pierrette Beaudoin, 
Vanessa Solloz, Madeleine Ben­
nett et Jacqueline Barrette. Réal.: 
Guy Comeau. «Dur-mou».

10h15 AU JARDIN DE PIERROT
■ Le Singe de grand-père».

10h30 CONSEIL-EXPRESS
«Les Services gouvernementaux 
fédéraux»; main-d'oeuvre et im­
migration, avec M. Gilles Pagé, 
agent d'information.

11h00 LES RECETTES DE JULIETTE
Roch Poisson, humoriste des on­
des est Initié par Juliette aux 
délices de la cuisine flamande, 
en l'occurence, un gentil rôti de 
porc.

11H30 LES ANIMAUX CHEZ EUX
«Au pays des totems». Le doc­
teur Foster visite les îles de la 
Reine Charlotte et, tout en éla­
borant quelque peu sur la faune 
et la flore de ces îles, il nous 
parle des totems, vestiges d'une 
civilisation Indienne.

12h00 MINI-FÉE
«Fera-t-ll beau?»

12h30 LES COQUELUCHES
Thème: «Création». Invités: Lise 
Bergeron et Roger Sylvain. Réal.: 
Gaston Laporte.

13H30 TÉLÉJOURNAL
13h35 FEMME D'AUJOURD'HUI 

Réal.: Monique Renaud.
14h30 CINÉMA •

Six heures, Quai 23. Drame poli­
cier réalisé par José Maria Forn, 
avec Antonio Vilar, José Maria 
Rodero et Nadia Gray. Un hom­
me est soupçonné du meurtre de 
son beau-père et arrêté. Durant 
le trajet qui le conduit au com­
missariat, Il s'échappe et par­
vient à se cacher. Sujet à des 
attaques d'amnésie, il est dans 
l’Incapacité de se rappeler l'en­
trevue qu'il a eue avec la victi­
me pour laquelle, d’ailleurs, Il 
nourrissait une profonde inimi­
tié (Esp. 61).

16H00 BOBINO
16h30 BIDULE DE TARMACADAM •

«Silence, moteur action»
17h00 DAKTARI

■ Clarence et son harem».
18h00 CE SOIR
19H00 LES PIERRAFEU

Voix de Paul Berval, Denise 
Proulx, Monique Miller et Clau­
de Michaud. «Le Bal costumé». 
Vainqueur au cours des cinq der­
nières années du trophée décerné 
au meilleur costume au bal des 
Bisons des Prairies, Fred est 
convaincu de récolter de nou­
veaux lauriers.

19H30 MARCUS WELBY, M.D.

Avec Robert Young, James Bro- 
IIn et Elena Verdugo. «Fureur noi­
re» (2e). Le docteur Kelly s'est 
mêlé des affaires sentimentales 
de sa patiente Suzanne Davis. 
A-t-il eu raison?

20h30 HORS SÉRIE
Ardéchois, Coeur fidèle. Série de 
six épisodes basée sur des faits 
vécus qui met en vedette Sylvain 
Joubert (Ardéchois), Claude 
Brosset (Tourangeau), Erika Beer, 
Max Doria, Paul Esser et Claude 
Furlant. Scénario, adaptation et 
dialogues: Jean Chatenet et Jean 
Cosmos. Réal.: Jean-Pierre Gal­
lo. Co-production des télévisions 
française, suisse, belge, la So­
ciété allemande Taurus Film et 
Technisonor. 4e: Tourangeau et 
Ardéchois, devenus camarades 
de combat, se font embaucher à 
Pezenas chez Salemblère, maître 
menuisier. Les deux hommes sont 
accueillis par les très jolies filles 
de leur nouveau patron: Zabelle et 
Fine. En retrouvant dans la cais­
se de Tourangeau un outil ayant 
appartenu à son frère, Ardéchois 
obtient la preuve que Touran­
geau est bien l’asssassin d'An­
toine.

21h30 SCIENCE-RÉALITÉ
Magazine scientifique. Anima­
teur: Joël Le Bigot. Recherches: 
Bernard Houde. Conseiller: Fer­
nand Seguin. Recherches et do­
cumentation: Solange Gagnon. 
Réal.: Fernande Choulnard et Thé­
rèse Patry.

22H00 DOSSIERS
«La Santé mentale». Vaste enquê­
te sur la situation de la santé 
mentale au Québec. 5e: «Le corps 
crie au secours». Participation de 
membres de l'équipe psychiatri­
que de l'hôpital du Sacré-Coeur. 
Recherches, textes, Interviews et 
anim.: Denise Bombardier. Réal.: 
Micheline Di Marco.

22h30 TÉLÉJOURNAL
22h50 NOUVELLES DU SPORT
23h00 CINÉMA •

Un homme et son péché. Film 
réalisé par Paul Guy Le Gouria- 
dec, avec Hector Charland, Nico­
le Germain, Guy Provost et Su­
zanne Avon. Tiré du roman natu­
raliste de Claude-Henri Grignon, 
le film raconte les incidents de 
la vie de Séraphin aux prises 
avec Alexis Labranche, ex-préten­
dant de sa femme Donalda (Can. 
49).

24h30 CINÉ-NUIT •
Séraphin. Film réalisé par Paul 
L’Anglais, avec Hector Charland, 
Guy Provost, Nicole Germain, 
Henri Poltras et Suzanne Avon. 
Séraphin a construit son empire 
en écrasant les pauvres et en 
détournant même la part d'héri­
tage qui revenait à sa soeur Dé- 
llma. Un Jour, la justice frappe 
durement l’avare (Can. 49).

2h00 CBFT—TÉLÉJOURNAL 
(MONTRÉAL)

Stations régionales
19h00 CBXFT—VISAGES
21h30 CBVT—FAUT LE DIRE
23h00 CBXFT—CINÉMA

Bof — Anatomie d'un livreur.
CBWFT—CINÉMA
Une certaine façon d'aimer.
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